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NOS LEGISLATEURS
*

Division DE LANAUDIERE

Cette divisioncomprend la partie du

comté de Maskinongé non comprise

dans la division Chaouinigane, et les

comtés de Berthior ct de Joliette moins

leg paroisses de St-Pau), le township de

Kildare et son augmentation et le

township de Cathcarth.

Population d'environ 50,000 ames,

sdonnée surtout à l'agriculture.

L’hon., J. G. Laviolette

Division Dr LorialLEL

Cette divisiun comprend les comtés de

Saint-Jean et de Napiorville, St-Jean

Chysostôme et Russeltown,dans le comté

de Clnuteauguay,et Hemmingford, dans

le comté de Huntington.
Population, euviron 30,000. Région

arrosée par le St-Laurent et le lliche-

lieu, sillonnée par plusieurs voies ferrées

et traversée par le canal Chambly. Les
principales occupations de ses habitants

sontl'agriculture, le commerce, la navi-

gation et l'industrie manufacturière.
L'hon, Joseph Gaspard Laviolett, Jt-

col.,né àSaint-Eustache,lit ses études au

collège de Montréal. Seigneurdu fief de

Sterrington dans le comté de Nap-er-

ville. Etait commiseuire du recense.

ment en JSUU et en 1870 ; préfet du

comté de Napierville, maire, juye de

puix et commissaire pour lu décision

summaire des petites causes : directeur
du chemin de fer de Montréal et Cham.

plain. Nommé consciller législatif en

1875. Conservateur.Résidence,2, Saiut-

Hubert, Montréal, P. y.

Lhon. F. X. 0. Methote

DIVISION DE LAVALLIFRE

Cette division compronles comtés de
Nicolet et d'YumuskaŸet les townwhip
de Wendover, de Grantham et cette

partie d'Upton qui #0 trouve dans lg

comté de Drummond. Population, envi.

ton 45000 âmes. L'acriculture et la
navigation sont les principales occups-

tions des habitants de certe division,

L'hon. M. Méthot est tils cle feu F. X.

Bféthot qui a représenté Québec au Par-

lement du Canadu de 1847 à 1851. Néù
Québoz,le 19 septembre 1345. A fait ses
études au séminaire de Québec. Cultiva-

teur. À été maire de Saint Pierre les
Bec(uets pendant plusieurs années. lat

juge de paix et capitaine de milise. A

représenté Nicolet à l'Assemblée lérisla-
tive depuis 1871 jusqu'à 1878. A siégé

sux Communes de 1S7$ jusqu’au mois

d'avril 1884,alors qu'il a été nommé con-

seiller législatif.

L’hon. Wilfrid Frevosi

Division Rican

La biographie de l'honorable représen-
tant de cette division a paru récemment

dans nus colonnes.

Cette division comprend une praitie de

la paroisse de Montréal et les comtés de

Jacques-Cartier, Vaudreuil et Soulanges,

Population environ 50,000 ‘mes.

L honorable Louis Teurvilie

DIVISION ALMA

La biographie de cet honorable con-
seiller à été publié récemment duns les

colonnes de ‘* l'I“lecteur. ” Cette divi.

sion comprend les{piroisses de la[Longue-

Pointe, Pointe aux Trembles, livière

des Prairies, Saut aux Récollets dans la

comté d'Hochelaga, et cette partie de la
paroisse de Montréal qui se trouve a

l'est du prolongement de la rue St,

Denis, le comté de Laval et cette

partie de la ville de Montréal qui
2e trouve à l'est des rues Bonsecuurs

et St. Denis et leur prolongement.

L’honoradle David Alexandre
Ross, C. R.

DivisioN DU voLFe

Uette division comprend les comtésde
Gaspé, Bonaventure et Rimouski. Fopu-

lation, environ 80,000 âmes. Les prince
pales occupations des habitants de cette
région sont la péche, la navigation et

l'agriculture.

L'honorable D. A. Ross descend d'une
amille écossaise établis en Canada de-
puis la conquête. Son aïeul maternel a
été blessé n la bataille des Plaines d’A-

braham, F.ls de John Ross, autrefois

protonotaire conjoint de la Cour du
Bancdela Reine i Québec. Né le 12

mars 1819. À fait ses études à l'école de
feu le Dr Wilkes, et plus tard au sémi.
naire de Québec. Admis au Barreau en

1848, Conseil de la Reine en 1873. Ba-
tonnier du Barreau de Québec. Lieute-

nant-colonel dans Ia milice active. Pro-

cureur général sousl'administration Joly,
À représenté le comté de Québec à l'As-

temblée | législative depuis 1873 jusqu'à
1881. Nommé conseiller législatif et
ministre sans portefeuille en janvie
1887. Libéral. Résidence, Westheld-

House, près Québec,

eee.

ASSEMBLEE LEGISLATIVE

(Séance dil juillet)

48 première séance est ouverte a 11
heures.
L'hon M. Gagnon

2e à un ordre de la
tant une capie des résolutions adoptées à
la couvention de Nashua,
Le comité des privilèges et élections

étant en session, la séance de la Chambre
est suspendue pendant quelque temps.
À Reprise de la séance à 12 b. 30.

résente une répon-
hambre transinet-| 

LES LICENCES

Sur proposition de M, Gladu, fl est
décidé que,conformémentau rapport du
cumité spécial des licences, la mesure de
M. David sera imprimée et distribuée à
un grand nombre de personnes qui
seront priées de transmettre leurs obser-
vativus à ce sujet au gouvernement,
Les résolutions provisoires con-

cerunnt les licences sout congues comme
suit :

Résolu 1. Que le prix des licences
pour la vente des boissuns enivrantes,
auf celles mentionnées dans la résolu-
tion suivante, sera et est, par les présen-
tes, augmenté{de vingt-cinq pourcent.

lésulu 2. Que, sur toute ficence pour
vendre des liqueurs pour des fins médi-
cales on pourl'usage duculte divin, dans
les municipalités dans lesquelles un rè-
glement prohibitif est en vigueur, les
druits qui suivent seront payables, outre
l'honoraire d'une piustre, lurs de la
livraison de ces licences : dans chaque
cité, suizante-quinze piastres ; dans
toute ville constituée en corporation,
cinquante pisstres ; dans tout village,
vingt-ciuq pisstres ; dans toute partie de
territoire organisé, hors d’une cité, d'une
ville ou d’unviiluge, vingt prastres.

Résolu 3. Qua les résolutions qui pré-
cèdent devront s'appliquer après cette
date aux licences accurdées pendant
le présent exercise.

Illes sont rapportées en comité géné-
ral et l'hon. M. Shehyn présente un
bill basé sur cea résolutions «jui est pré-
senté ct lu une première fois.

MESURES RETIREES

L'acte concernant la reconnaissance
civile des paroisses et la construction
des éditices  religicux est retiré, ainsi
que celui .concernunt les registres de
Pétat civil'qni en.est le complément.
Ces deux mesures sont muintenant de-
vant le pays ; on pourra les étudier et
les marir. On « fait a ce sujet une polé-
miquo assez v.vo dans Ia presse,accusant
l’hon. {secrétaire provincial de ne pas
respecter la volonté de l'épiscopat. Rien
n'est plus faux que cette ussertion, com-
me le prouve très bien l'hon. M Gagnon,
Il a lui-même consulté Son Eminence le
vardinal Taschereau, ‘qui a corrigé le
projet de loi desa propre main. L'année
prochaine, une mesure plus parfaite sera
présentée à la Chambre et on pourra la
discuter à loisir.

INTERPELLATIONS

L'hon. M. Mercier, en réponse à MM,
‘Faillon et Leblanc, dit que MM. Charle-
son, Cyr et Kirwin ont été employés
par le gouverzement pour découvrir les
traudres commises avec l'argent de la cu-
lonisation. Le montant total depensé à
cette fin a été de 83, 9U5.0U.

L'hon. M. Gagnon annonceù M.
Faucher de St Maurice que le gouverne-
ment cunsidèreactuellement l'iupurtan-
to question de savoir s'ilule pouvoir
d'obliger qui de droit à brûler le bran de
scie et à en faire unfertilisateur, au lieu
dele laisser aller it vau l'eau et de pro-
pager ainsi un poison pour les poissons
deriviere. Ilse présente ici uns ques-
tivn délicate au sujet de lu ‘ juridiction.

L'hon. M. Shehyn, en réponse à l’hon
M. Flynn, dit que sur le dernier em-
prunt de trois millions, il reste encore
de disponible $1,320,132.08 placés com-
me suit : Banque de Montréal, S700,000
à 31 p. c. ; Banque de Québec, 2:300,000

i} p. c. : Banque du Peuple $250,000
à4 p. c ; Banque Union $70.152.06 a
34 p,e

ta Chambre suspend ses travaux à
1 hrs p. in.

(Séœuce d'hier apréssinidi,

La deuxième séance est ouverte ad
heures.
Après quelques affaires de routine, M.

Leblanc se lève sur une question de pri
vilège et s'objecte à un article de l'E-n-
«ad, oùil est dit que le député de Laval
favorise par dessus tout les écoles nor-
miles et désirerait voir leur subvention
augmentée. Ce journal insinue aussi que
le député de Laval fait peu de cas de
l'éducation classique, voulant substituer
la bresîness elueation des anglais, et 1'ac-
cuse de vouluir proscrire dans les écoles,
le livre intitulé : ** Devoir du chrétion.”
M. Leblnc déclare n'avoir rien dit de
semblable, qu’au contraire il reconnait
les avantages d'ane éducation pratique
et admire beaucoup le ‘* Devoir du chré-
tien ”, 1] assaisunne ces déclarations de
certaines remarques fort injustes à
l'adresse du directeur de l'Ætesi-tard.

L'hon. M. Duhamel fait remarquer
que ce que rapporte l'AÆfeudard està peu
près ce qu'a dit lo député de Laval. Après
quelques mots par M, Blanchet, l’inci-
dent prend fin.

Lis FINANCIERS DE L'OPPOSITION

Sar motion «ue la Chambre se forme
en comité des subsides, I'hon, M. Ro-
bertson blâme le gouvernement de ce
qu'il compte parmi les recettes orJdinai-
res les sommes provenant de la taxe sur
les corporations commerciales et des
sonimies reçues (lu fond des écoles com-
munes.

L'hon. premier ministre dit qu’une
brise no pourrait manquer d'être bien
accueilsie vu la température torride de la
journée, malheureusement celle soulevée
par l'ex-trésorior est un zéphir tellement
doux qu'il ne sutlira pas i rafraîchir
l'atmosphère, Dire que les sommes
provenant de l'intérèt sur le fonds ces
écoles communes ne doit pas être compté
parmi les recettes ordinaires, c’est li une
véritable hérésie en fait d’économie poli-
tique. La somme peutvarier, être quel-
que fois plus grande, quelquefois plus
petite, mais c'est toujours un revenu qui
revient périodiquement. Au surplus,
l'opposition, en condamnant ce procédé,
se condamnerait elle-méme puisqu'elle
agissait précisément de la même façon.
alle retirait tantôt 815,000jtantôt $25,-
000, tantôt encore $35,000 et ces
sommes éthient invariablement classées
parmi les dépenses ordinaires. 5i le
gouvernement actuel a su retirer plus,
peut-on lui en faire an reproche ? Quant
au-reproche concernant les corporations
commercisles,“ il“n’est’ évidemment pas
sérieux. !

EN CONITÉ DES SUBSIDES

3 Champrose forme ensuite en
comité des atibsides ot prend én considé-
ration les estimés supplémentaires, et
rapporte progrès après avoir adopté
plusieurs articles auxquels la Chambre
donne ensuite son concourts,

TAXES SUR LES CORPORATIONS CONMER-

CIALES

Cette importante mesure à passé au
jourd'hui par toutes ses phrase et a été

adoptée. L'hon. M. Shehyn a su rema-
nier l'impôt de façon à dégrever les ins-
titutions moins riches, sans toutefois aur-
charger celles dont le capital est plus
considérable. Il s’est naturellement élevé
de la discussion i ce sujet, mais on pour-
rait qualifier d'indécise l'opposition que
l'on fait à la mesure. Ainsi, l'hon. M.
McShane s'oppose au principe, mais re-
connait que l'inpôt est disposé de façon
à peser égaleme:.t et aans injustice sur
toutes les parties intéressées. L'hon, M.
Robertson, au contraire, ne condamne
pas le principe, mais surtout le rajuste-
ment.
La séance est levéo à G h.

(Séceuce du suir)

La troisièine séance est ouverte à 8 h.
Le bille pour donner au district ju-

diciaire de Québec juridiction concurren-
te avec celui de Montmagny aur le com-
té de Bellechasse,donne de nouveau lieu
à une longue discussion et à plusieurs
divisions.
Le bill étant rapporté parle comité,

M. Dechène( l'Islet) propuse qu'il soit
renvoyé de nouveau au comité afin d'être
amendé de façon à ce que la nouvelle loi
ne puisse êtremise en vigueur que par pro-
clamstion du lieut-gouverneur, laquelle
proclamation ne seru lancée gu'aprèsque
à majorité des justiciables du comté an-
ront manifesté par leur vote leur désir
de voir mettre la lui en vguaur. L'a-
meudement est misuux voix et adopté
sur division suivante :
Pour :—MM. Mercier, ‘l'urcotte, <sa-

gnon, Duhamel, Murphy, Bisscu, Cardin,
Sylvestre, Martin (Rimouski), Roche-
leau, Forest, Tessier, Bernatchoz, David,
Buzinet, Dechéne (I'Islet), Lafontaine,
Lussier, Rochon, Gladu, Duuais, Blan.
chet, Baldwin.—23.
Contre :— MM. Lemieux, Rinfret.

Girouard, Taillon, Lynch, Flynn, Des-
chènes ('Pémis,), Desjardins, Larochelle,
Champagne, Goyette, Bourbunnais, Le-
gris, Melntosh, Dupleesis, Nantel, Fau-
cher de St Maurice, Lapointe, Picard.—
21.
Sur motion pour la 3me lecture, M.

David propose en amendement que, vu
qu'il est urgent de modifier !es divisions
judiciaires de la proviuce et que les tne-
sures particulières comme la présente ne
sont pas de nature à porter remède aux
maux dont. ot: se plaint, la troisième lec-
ture n'ait lieu que dans six mois. Cet
amendeinent est rejeté par 27 voix contre

La Loi bu ning 2780

Le bill de M. Hall concernant le li.
Lelle est adopté, mais apres avoir subi
des modilications qui en restreignent de
beaucoup la portée.
Le bill suivant de M. David est aursi

adopté :
-\cte pourvoyant à la nomination de

commissaires pour recevoir los affidavita
dans les Etats Unisd'Amérique et umen-
dant, le cude de procédure civile à cet
effet.

LA COMMISSION AGRICOLE

M. Bernatchez propose que le rapport
de la commission agricole soit. adopté, et
I'hon. M. Gagnon propose un smende-
ment que le rapport soit renvoyé au cu-
mité de l'agriculture. L amendemont
est adopté après quelque diecussion,
On adopte le bi:l de M. Robidoux re-

glant que les règlements du conseil géné-
ral du barreaun’entrent en forceque lors-
qu'ils auront été approuvés par le It,
gouverneur, en conseil. 11 fallait au-
trefois ou l'approbation du It-gouver-
neur ou celle du juge en chef.
Une longue discussion a lieu sur un

amendement de l'ion. M. PLynch à
l’etfet que le it. gouverneur en conseil
fixe lui-même le nombre de leçons qui
seront requises pour l'obtention d'un
diplome de baclhulier en droit dans les
universités.
M. Lafontaine et l'hon. M. Flynn

combattent l'amendement et l'hon. pre-
mier ministre lui donne son appui;
parce que. selun lui, le conacil général
du barreau a abusé de ses pouvoirs en
exigeant un trop graud nombre de
leçons. L'amendement est adopté ainsi
que le bill même tel qu’amendé,

SUESIDFS AUX CHENINS DE FER

Les résolutions concernant les ‘subsi-
des aux cheminsde fer sont adoptées en
comité général, et l'hon. premier minis-
tre présente un bill basé sur ces résolu-
tions,
Sur motion pour la seconde lecture

du bill. le chef de l'opposition
parle pendant une heure blämnant la
politique du gouvernement, se Lasant
principalement sur une brochure électo-
rale pour prouver que le gouvernement
est en contradiction avec lui-méme,
L'hon. premier miniscre prouve le cun-
traire. ll blämait l'actio. du gouverne-
ment précédent jar rapport aux chemins
de fer, principalement parce qu'on était
à la veille des élections et qu'il était jus-
te que le peuple se prononce
sur cette nouvelle politique. Ce n'est
plus la même chose aujourd'hui.Le gou-
vernement d'alors prenait la Chambre
presque par surprise en inaugurant cette
politique. L'administration actuelle
annoncait sa mesure dès le commence-
ment de la seasion etle lt-gouverneur an-
nonçait à Ja Chambre que la nouvelle
politique de chemins de fer à tait naître
des besoins imprévus et des obligations
qu’il est impossible d'ignorer plus long-
t>mps sans mettre en danger des intérêts
important qu'il est du devoir de la pro-
vince de protéger.
Le chef de l'opposition n'a jamais,

avant ce soir, protesté contre cette poli-
tique, pourtant il lui était facile de le
faire lors de l'adoption de l'adresse en
réponse au discours du trône. La Cham-
bre a donc approuvé le principe de la
mesure et n’a pas le droit de voter contre
la seconde lecture. Qu'on provoque le
vote si on l'ose, on verra le résultat.
Dans cette grande voie de progrès, on ne
sait pas où on s'arrêtera ; il surgit à cha-
que pas de nouveaux besoins. Mais de-
vant tous ces besoins, le gonvernement
ne reculera pas, car il y va de l'intérêt
de la province de Québec, de la seule
province française du Canada. Il y va de
uotre honneur comme nation. Le gou-
vernement n’a pas honte de changer
d'opinion lorsqu'il croit s'être trompé.
Deux fois le peuple s’est prunoncé en
faveur de cette politique, le gouvarne-
ment s’en charge et la poussera jusqu'a
ses dernières conséquencès. .
Et en la poursuivant,le gouvernement

ne considèrera pas si les comtés où pas-
sent ces chemins lui sont hostiles ou
favorables. Les comtés de Terrebonne,
de Gaspé, de Bonaventure, etc., eto.,
sont favorisés autant et plus que les au-
tres. Pas de politique dan- jes chemins
de fer, sinon la polique de progrès. Voi-  1h lo principe qui guide le gouvernement.

Faute de poavoir formuler des accu-
sations précises, le chef de l'opposition
sirocéde par insinustions. Qu'il formule
des accusations formelles où qu':l gar-
de lu silence.

L'adoption de la politique des chemins
de for amène un surcroit detravail et de
responsabilité. Lo gouvernement n'hésite
ras à on assumer la responsabilité et il
ne reculers jümais devant ce qui eat né-
cessaire pour l'honneur et lu bion-être
du lu province de Québec.

L'hou, M. Flyon est d'opinion que lu
politique du go‘iverneinent accuel nest
pas uno conséquence nécetsaire decelle
de ses prédécesseurs, Il s'objecte nussi
à la proposition de l'hon. premier minis-
tre que, lorsque le peuple se prononce en
faveur d'une certaine poalitique,il faut s’y
soumettre et prétend qu'en laisssnt pas-
ser l'adresss saus protestation, l'opposi-
sion ne s'est nullement engagé «uant au
principe des inesures.
Pourquoi, alors, dit ihon, premier
ministre, avez-vous laisse passer cet
article de l'adresse concernant la mesure
actuelle, taudis que vous avez exigé
qu’on enregistre la division sur les su-
tres ?
Cette objection surprend quelque peu

l'opposition,qui netruuve pus de ruponse.
L'hon. M, Flynn continue son discours

et prétend que la politique du gouverne-
ment étant extravagante, empéchers le
rajustement du subside tédéial, mettra
meine en danger l'avenir de la contédé-
ration. M. Flynn, en parlant ainsi, rai-
sonte d'après une idée exsgérée du la
puissance fédérale et vublie que le peuple
entier de la Puissance est tellement
vpposé À l'union législative qu'aucun
pouvuir aut monde ne serait asses tort
pour la lui imposer.

L'hon. M. MeShane reproche à M.
Flynn de ne pas uvuir le courage de pro-
voquer un vote sur cette question. Ilse
trouve que la remarque est juste, car ls
seconde lecture a lieu sans division et ln
Chambre se forme en comité sur le bill,
quiest rapporté sans ameniement, lu
une :i1ne fuis et adopté.
Les mations suivantes sont adoptées :
M. Leblanc.—Ordre de la Chambre.

—Cupie de lu correspondauce échangée
avec bl. Germain, C. R., substitut du
procureur-général au dgrnier terme de lu
Cour Criununelle à Sorel, € les inatruc-
tions à lui données par le gouvornement
en rapport avec la cause du Ia Reine «+.
Charland.
M, Nantel.— Copie des instructions

données à M. .J. Charleson en rapport
avec l'inspection des travaux de Goluni-
sation dans le comté de.l'errebonue,

LES ARCUIVEs

Une motion de l’hon. M. Blanchet
concernant le rapport de M. J. C. Lun.
gelier, sous registraire de la proviuce,
met de nouveau sur le tapis la question
des archives. L'hon. M. Gagnon déclure
qu'après examen, il s'est convaincu que
les remarques de an député-ministre
sont justes et il sera vlligé de le défen-
dre #'il y a discussion. [’ersonne ne
songe à accuser le député de Deutice lui-
même. ll est évident qu'il n'a pas eu lu
temps de collationner ces documents lui-
même, muis le fait n’en subsiste jas
moins.  L'hon. M. Blanchet refusant de
retirer sa motion, le dé! at est ajourné et
la Chambre s'ajourne a 1 h, 30 a. m,

UCDEPECHES DE NUIT|

ECHOS DE LA CAPITALE

Les aspirants aux portefeuilles
de ministre

 

Bisbille dans le camp tory

Ottawa, { juillet.—Le Dr Hickey, et
M. Wood, celui-ci député de Brock ville
et l'autre député de Dundas aux Com-
munies,sont venus à Ottawa pour conseil-
ler sir John daus le remaniement de son
ministère, M. Wood aspire lui avssi, dit-
on, à un portefeuille, et s'ppose à hs
nomination de M. Dewdney. lle n’ont
pu voir encore sir John,

Celui-ci est indisposé auvjourd'lini.
1 doit partir pour Ja Riviere du Loup

le plus tôt possible.

—D'après les rumeurs, il ya eu une
discussion orageuse nu conseil du cabi
net, ramedi dernier, à propos du choix
des nouveaux ntinistres. Il parait cepen-
dant que MM. Dewdney et Haggart
ont un pied sur le seuil du cabinet et
sont sûrs d y entrer en dépit des ambi-
tions concurrentes.

--L'hon. M. MeLolan priteza le ser-
ment d'office comme Jieutenant-gouver-
neur auseitôt M, McGee. graftier
du Conseil Privé, de retour du Mani-
toba, et il partira sans delai pour la
Nouvelle-Fcosse.

—-La nouvelle que M. Tassé rempla-
cera feu M. Rolland au Sénat, parait
fondée.

—M. Chapleau n'ayant pu obtenir la di.
rection du miniatère des chemins de fer
ni de l'Intérieur, s'efforce, pour s’en con-
soler, d'augmenter le patronage le plus
possible dans son propre ministère. Ainsi
il essaye à fuire consentir le gouverne-
nement de faire transférer le bureau des
Patentes au secrétariat d'Etat ; il de-
viendrait dans ce cas commissaire dea
Patentes ex officio. Il esssye aussi d'ob-
tenir le contrôle des Archives.

—On a demandé aujourd'hui à l'hon.
M. Thompson, ministre de la Justice,
s'il avait déjà été averti que MM.
Hanrahan, de Toronto, ont monté un
plan pour tâcher de se soustraire aux
exigences do l'acte des tripots d'agiotage
(bucket Maps art).
—Non, à répondu M. Thompson, rien

de cela n’est encore venu à ma cohnais-
sance.
—Avez -vous l'intention d'empêcher

ces messieurs de tromperla loi ?
— Du tout. Nous n'avons rien à voir à

cela. Les autorités des provinces doivent
s'occuper de l'exécution ds la loi contre
ces bureaux d'agiotage.

Commie je n'al pas entendu parler que
MM. Hanrsham voulait é&happera cette
loi par quelque machination, je ne puis
émettre aucune opinion directe à cet
égard. ’

—Le Free Press publie Ce soir un vé-
ritable article à aeneationau sujet de Ia
nomination de M. Royal au poste de
leutenant-gouverneur - ds Nord-Quest.
Il dit que oette momimtien est une
insulte pour les Cansdiens et zne récom-
pense offerte au nouveau lisutenant.

Uuverneurpour sa conduite regrettable
vers Louis Rie}, ’ 

©. 16:
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NOUVELLES DU MANITO3A

Victoire complete des liberaux
dans cnze comtes

Winnipeg, ‘! juillet.—Voici le résultat
des nominations pour la législature du
Manitoba, lo 4 juillet 1858. M ya 38
députés à élite.

ELUS FAR ACCLAMATION

Libéraux Comtés
Hon. Thos, Greenway...Mountain

Cons.

F, W, Colcleugh... St Androws
A. F. Martin

Finlay Young.,.... . Killarney —
Wu Winram,....... ...Manitou —
Alex. Lasvrence.........Morden —
Thos, Smith... ....... Springfield —
C.J, Mickle..... danses ane Bittle —
R. I. Roblin. ........... Dufterin |—

Morris

Cu qui fait 10 députés libéraux élus ot
p38 un seul conservateur.

Lescomtés oùilay aura lutte sont
les suivants : Hon. J. Martin.. Portage In Prairie

Comtés

Brandon (centre)

L.Gagnon
La Vorandrye F*Locimudit

Klection le F1 juillet.
L'élection dans ls comtdé suivant est

retardée à causs de l'impossibilité vi
s'est trouvé le juve de présider à temps
la Cour de Revision, L'élection aura ce-
pendant lieu le 14 juillet :

Russell, I. Fisher I. Fraser.
Co premier résultat à étô terriblement

désastreux pour le parti conservateur, si

fort jus u'ici, du moins apparennment.
Plus d'un quart de toute la climubre =
été concédée sars lutte «aux libéraux, 11
serait diflicile de trouver dans l'histoire
dela Cunfédération un cas parallele,
nous duutons 11ême 6i pareille chose se
trouvo dans 'lustoire des institutions
représontatives.

Bi n'y à pas bien longtemps, les turies
se réjouisgaient d'avoir à Manitoba une
majorité de qnatorze, brutale et servile,
uchetée avec les deniers et les revenus
de lu province.
Au premier ecrutin possible,alors qu'il

LOTERIE
NATIONALE

DE COLONISATION
Nous le patronage de M. le cure A, Labelle

CILASSEID
Tirages, lo troisième Mercredi de

chaque mois.

Le quatorzieme tirage Pmensusl
aura lieu le

MERCREDI
18 JUILLET 1888

A2HEURES P.M.
VALEUR DES LOTS

BSOOOO
Premiere serie

FPaleur des lots. asse 12e . $°0,000,00
tiras lot, tn immeuble... 5,000,00

NOMENCLATURE DES LOTS

  

1 Tantneulle..….….…..….….…... de $5,000 $-,0C0
1 Tumeuvle.….. .….. cm de 8,000 2,000

10 Terrains a Montréal... de Tn 0,000
15 Amerbhlemesisno.de LU 3.000

i] «do s…vu0. fle Jun 2,000
100 Mcntren d'or. pe u =090

J,U00 Me ntrue d'argent... . (le Qu ‘0,0°0
1,000 Montres d'vi2€0% mmm = do 10 lu,gun

2,147 1020 valant 270,400

31,00 LE BILLET
Deuxieine Serie

Valeur des lots... 1222000 810,000
Groslut, vu immeuble de... 1,000

NOMENCLATURE DES LOTS

1 Irarcentle de mum 20002. $1,00" Ch $1,000,600
ICU Charnes d'or dem seu 40.00 4,000. 0
1010 Sers ict9 de toile.te de. . L000 5,000.00

1161 Lote valant £10,0 0.0)

25 Cis le Bille
_… 8 E. LEFEBVRE,
19, Rue nt Jarquis,

MONTREAL,
VICTOR MARIER,
Agent pour Iavente des billets à Québer, à qu

toute demande de bil'ec« par letite peusent étre
adremecer, NO ES tue L'Aizuillon.

 

ENCORE LA

MAISON ROUGE
ENCORE ! ENCORE!

DES JOBS

Le plus grand job de toutes
dentelles imaginable

Dentelle perle
Dentelle de soie
Dentelle blanche

DentelleTorchon -
etc., ete,

— AUSSI -—

Un grand job de garniture
rle pour robe que nous ven-
ons a partir de 14c.

P. C. Gagnon,
50, rue de la Couronne.

Winnipeg (nord)... ... Mon. L. M. Junes
HonJ). A. Swart

Winnipeg (centre)... .... ...Col. McMillan

n'ont pas a leurs disposition l'argent des

Conservaterw,s dudéperdau

J.T, Golden
C.C. Cliffe

Woodlands. ............. Hon, J. Prendergast J. M. Robinson
Souris. .................4A. M. Campbell JP. Alexander
North Mountain....…....J. Hettle ss. Shraffner
Nildonun ................ tlon, Norquay DD. McArthur

I. Gilroy
Winnipeg (sud). ....... .. J. Campbell Gu, BleMicken
Rochwood ............... S, Jackson J. Rutherford
Lakeside................. K. MeKenzie A.A. McLennan
Westbourne. ........... 1. Morton W. MeKelvie
Beautiful Plains. .... . I Crawford J. Davidson
Norfolk... ... ... CNL Thompson Lhe Gilbert ,
Minnedusa.... …\s, Head +, Gillies ‘
Pa anse aa Lea 22e tit, Myers
Shoal Lake... J. Harrower J Claridge
Dennis. ..... ........... 1). McLean A. Mel'ouvall
Lunsdowne.....…. . W, Dickson J Hanna
frandon (nerd). .... |... LC. Sifton W. Macdoual.
Brandon (sud)... ... ..... I. Graham JL Karchotter
Rosenfeld]. ....... ... IF. Winkler M. Hespeler
Cartier. ....... .......... 1, telly Hamelin
Kwersen................. Il. Thompson C. Douglas
Lorne... .. . ob. Macdonatd HOMalley
St Boniface. Cd Use H. Marion

‘ +R. Thompson kL. Would
Cypress. Li Burnett
vaut | I’. Menard
Carillon... ...... i W Jérôme

re

contribuables, ile n'ont pu même faire
passer un de leurs candidats pur acelu-
mation.

Quelle preuve eut-on plus éclatante
de la popularité de la causo libérule,et «de
l'énorme pus en avant qu'a fait le parti
du progrés et de lu réforme dans cotte

Ottawa, Tellement un à là-bas d'exus-
pérativn contre sir John, son cabinet et
Bes «vUVres.

Les nouvelles que nuua recevons des
comtés où se fait la lutte indiquent une
véritable déroute dans le jarti consorvn-
teur. C'est à peino si les tories éliront
dix députés surtrente -huit.

Dans le comté de Russell, Ls candidat
conservateur, M. UH. Mitchell, gent
retiré do la lutte, qui se fers entre un
libéral et un indépendant.

HUILENOIRE
mande aucune préparation; elle eripêche la mo:tsesde se former sur les bardeaux et prdeerve le bole.

HUILE OLEINE
Pour huler les machines de tcie genres tellque imoulins à bhattre et les wachlues pour vnculture ed autres

Huile de Charbon du
Canad

Huile Kerosene des
Etats-Unis

’

Tampes pour malsons etfies églises dans let de:-
miors roûts es nouveautés. Le plue yrand aseort!
ment,
À vendre à des prix modérés pa

F O. VALLBRAND,

Commission a Barrieres de la rive
Nord a Quebec

AVIS

 

Les parteurs dedi ntuces de 1a Commision …
Large es de Ja Hive Nord sont par le préceut tot.lise cde assembler un bur and: Ia CCtruiseu
oh rue Kt Pierre, merdt Je 10 Juliet peuchiain,
dix heures1 pour l'é‘ection “de trois «om*
saires conformément à la te 47 Vos, Crea S2 Le.
pereonne- désirant voter de veont produireavec leur.
dehetitures, une lise donnant. Ju date, le nunéo
le montantet l'éasission de + haque débesture, et le
nombre de votes auxquela ils out droit.

Par uidre,
€ H. LURKOLGHS,

Co Sa. Tres,
Quchee 30 juin. 5

 

Avis aux entrepreneurs
I ) 1goum’saions cachetees «tendon ‘es, SOU

. MISSION, seror tre nes jusqu'au 18 DE
JUILLET courant Jucluuivemernt, var le ttév, M, I,
E. Martin Pere cute de St FREDE1, couté de
Beauce, pour une ullonge en pierre à 1< escristie, et
POLE Ccortaing autres truvaux à la dit® sacr stie e:
1'é;lise de la dite psroisee.

Can pourra voir lee plane rt cdevisau presbytere de
St Fredéric, on a1 b v au de Farchitertesous-signé
de qui on pourra ontenlr toutes les :usteuetions re-
qu'a.
Onn: s'engage pss À accepter la plus Lasee, nl

aucune des soumis:iony,
b, OUELLET,

Atchit rte
8%, rue «' Aigulllon.
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JOB | JOB|
100doz Baspourhommes

VALANT 40 CTS POUR 15 CTS.

25pes Tweed Halford
VENDU 75 ET 85 CTS

Unautrelot de meme
Tweed

Vendu a 37 cts.

 

de paille
POUR HOMMES, FEMMES ET

ENFANTS

Vendus a moitie prix

Eus.ROY, (Vis-à-vis Blumbatt of Ritenn)
29 Juin 108% 

4

382, rue St-Jean,
BLOC HETRINGTON.‘te-

Grand JobChapeaux ;

E NCORE
— UN —-

BON MARCHE

N STOCK
~~ LE —

$1,560.00

i Hardes faites achetes
à 60 cents dans la

piastre
province. C'est du resto le css partout i
duns lo Duminion. Nous ne doutons pn fo
que 31 nous avions des clections  fédéra fi,
tes maintenant, Manitoba, qui $lit cing
députés, envorrait ciny libéraux ay

Tout est vendu de
suite : grande reduc

tion. Nous suivons de

pres ees bargais pour

en faire profiter ie pu-

hlic.

Nous ne croyons pas
exiagerer en disant que

nous Voyons encore à

l'horizon du commerca

de hardes faites,un au-

tre achat dans un ave-

nir prochain, si l’on en

juge par les appareu-

ces, |

CRAND UNION
. CLOTHING CO.,

124Pie St-Jseph  —"
S
m
s



  
; Sommaire des Annonces

  

  

  

  

  

a La JC

dfpuufacturar’s Life.& Accident Co.
is Philippe Maen.

+.B, Biddy, Manufacturing Co.~F. H.
Andrews & Son,

ILA “ JUSTICE w

a > QUEBEC, 10 JUILLET 1888

——
wand l'ini«uité aura couvert

toûle Ja terre, ti lu justice à pu
secachér àlombre d'un brin
d'herbe, c'est assez pour qu'elle
grandisses et parfums les trois
wundes.

Envaz QuINPEF,

retBO$m

Iss Cansdigns-français de Paris ont

célébré leur fête nationale par un grand

Vanquet présidé par M. Hector Fabre.

‘ >-—
D'après un journal de Chicago, il y

aurait à craindre avant peu une nouvelle

grève généraldes employés de chemins

de for aux Htsta-Unis..

Le gouverneur de l'Itat de New-York

a convoqué pourle 17 juillet ane session

spéciale de la législature atin de lui faire

voter un crédit pour permettre de cunti-

wuer le travail des prisonniers.

—

L'élection de DM. Henderson, tury,

Hulton,a été invalidée pour dus actes de

sorruption révoltante.

Il y avait eu grandes distribution du

whiskey et de billet de banque de &.

 

 

—_——

Unscandale dans le parti républicain

eux Ftats-Unis,
Le sénateur Shermun, qui cet tres dé

sappointé de s'être vu préférer M. Har-

rison à la convention de Chicugu, accuse

quelques-uns de ses jurtisans d'avoir

vendu leur vote.
+

NOUVEL

Le mauvais vouluir évident que le
gouvernement fédéral « opposé aux solli-

citations pressantes des députations ué-
becoises, au sujet du pont, avait tini

par jeter dans lus esprits lu conviction

que te projet, qui fait encore l'espoir de

notre grande ville, était définitivement

coulé.
Plusieurs de nus concitoyens en avaient

même pris déjà leur parti, car ily ena

qui sont prompts à se consoler quand le

gouvarnement fédéral « parlé, quandil a

parlé pourles faire taire’

Heureusement qu'il s'en est trouvé
d'autres un peu plus énergiques, meme

parmi les amis du gouvernement fédéral

ESPOIR

  

Un bain deJouvence .
Aux heures de flinerie solitaire, lors-

que Je songe aux chuses qui ns sont plus,
il y a une date qui me revient souvent et
ayeo persistance à la mémoire : cost Ia
date de ma sortie du collége, » huit
ane d'une vie marquéo par de glorieux

aux tournois de paume, de barres,
© pet-away et d'osselets, mais assombrie,

d'autre part, par de fréquents désastres
survenus sous forme do férules, de pen-
sums et de retenues.

U cette date ao présente & mon
esprit, mon imagination me conduit tout
droit à Ls grande porte d'entrée du Sémi-
naire de Québec. le revois, là. le groupe
des finissants. moins bruyant que les su-
tres groupes de cayots bleus, ot la scène
de la séparation repasse toute entière
sous mes yeux avec ses poignées de mains
à n'en plus finir, accompagnées d’inter-
minables «ur revoir.

J'étais jirécisément à me promener
ainsi dans ce passé déjà si luin, lorsque
Je reçus, il va quelque deux mois, de
mon excellent camarude de classe, mon-
sieur le chanoine Bochet, curé de Sainte
Anne do la Pérade, une inyitation à nue
réunion générale des finisants de 1538.
Ft j'arrive de oo délicieux festival,

l'en arrive le cœur rajeuni de trente ans
par un bon bain dans cette fontaine de
Jouvence qu'on appslle les souvenirs du
collére, et vos lecteurs me pardonne-
ront sans doute do Jeur donner quelques
petits détails de cette féto intime, en con.
sidération du but que j'ai en vue : popy-
Iariser ces réunions de condisciples et les
taire passer dans nos ma-urs, pour Ix plus
£rar.de jouissance et le plus grand profit
des ancians éleves de nus grandes mai-
sons d'éducation,

Nous pots ons nous randre cstto jus.
tice, nous les tinissants de 185%, de dire
que, à notre sortie du collège, nous nous
téparions avec la détermination de nous
rencontrer quelque bou jour. In 188%,
un de nous, monsieur le notairo L. N. |
Carrier, résistrateur de Lévis, eut l'lieu- ;
reuseinspiration de nous rappeler cet
encagement et le 12 millet de cette
mème année 1Ss3 nous chômions. chez
lui d'abord, puis chez M. l'abbé Victor
Léssré, curé cle St Jean Chrysostôme, le ;
vingt-cinquième anniversaire de noire
eutréo dans la vie soci.:le Nous étions :
sortis ving! trois du Séminaire de Que-
bee ; Nous nous retronvions réunis quin-
ze, avec un de nos pre fesseurs, M. l'ab-
bé Octave Audet, chapelain du couvent
de Sillery, autour des tables hospitalic-
res de notre joyeux cnuiarade Carrier, et
do l’simable curé de St Jean Chrysusté-
me, Manquaient su rende.…-vous : quatre |
ounarades moissonnés en route par la |
Mori, el yuatre autres empéchiés, par des |
circonstances iucontrolables, d'être de|
lu fete, !

C'était, comme début, un succes ines-
péré, et il fut decide que, désormais,
nous nous réunirions tous les ans, si pos-
sible.ou wi moins tous les quatre ou cing
ans.

Etfecuivement en Issti il yeut une.
acconde réunion tres gate, celle-là aussi, |
chez le sympathique curé de Ste Marie
de ls Beauce, M. l'abbé). Chaperon, et,
le lendemain, dans lu même paroisse, !
chez notre excellent ani, Chiles Lind:
any. avacat,

 

- : qui n'unt pas voulu entendre les raisons,

les mauvaises ruisons de Nir John A. 1

Macdonald, renvoyant aux calende* !

grecques la réalisation d'un projet «nj |
Nuusoccupeet nuis'enourazedepuisvingt !

ciny ans, et ceux-là se soul pris à espé
rer et à solliciter d’un autre côté.

Il était assez ditlicile au guuvernement

Mercier de suppléer au gouvernement fé-

dérul duns cette entreprise du pont de
Québec. Ceux ui se cersent duns les étu-

des sérieuses dela von litution ranudicane, |

comine dit le L'unudien, savent que ce
serait là pour la province s'ingérer duns

une œuvre avant tout fédérale, aussi fe-

dérale que la construction du cliemin de
fer du Pacitique. Lu province de QuéLe- ;

peut et duit aider à la construction du

pont, c’est bien aussi ce qu'elle veut faire,

mais nus demandons ce que diraieut

ceux qui sunt versés dans les étude: de

la constitutionnalité si elle s'en citargeuit
seule,  
Qui de son cinpictement

Néanmoins,il reste des. juéhecois et an

grand nombre, peu versés ceux là. appar-

tenant aux deux partis politiques, qui, en

désespoir de ieu obtenir du fédéral, se

retournent avec espuir du côté du gou-

vernement local. Notre confrère du

Chrcnicle est un de ceux-là, Aprés savoir

dit du gouvernement Mercier à jeu pres
tout ce qu’un politique dépité peut dire,

aujourd'hui, du moment qu’il s'avit du

pont, il concentre sur lui toutes ses espé-
rances. Il déclarait lier avec un petit air |

bunssse que le gouvernement fédéral mé-

rite la honte de vuir ce pont de Québec
construit aux frais de Is province,

Quoi qu’il en suit des idées et des

dires de Ces messieurs, tant versés que

nun versés duns l'étude sérieuse de la

constitution, l'inportant pour nous dans
le moment actuel, et nous tenons à le

signaler pour ceux qui sont éluignés de

Québec et‘yui ne savent pas ce qu’y

disent ls rumeur et la conversation,

l'important c'est que le “ouvernement

Mercier ne recule pas sur ses prumesses
ot supplée dans la mesure de ses moyens
à l’abatention injuate du fédéral.

Non, le projet du punt de Québec

n’est pas abondonné. Des explorations

préliminaires vont instamment commen-
cer grâce à la munificenco du gouverne-
ment de la province, qui, malgré les clu-

meurs d'une opposition systématique et
de mauvaiso foi, se trouve toujours la vi

le réclament nos intérêts locaux et na-
tionaux,

Qu'on le sache, qu'on en parle, afin

Que tous ceux qui ne se laissent pas ridi-
culement acandaliser par l'ingérence des
provinces dans le dornaine fédéral, tien-

nent compte à nutre gouvernement de

vous indemmiser des refus d'Uttawa,

+ 1l sera bien ditlicile pour nos jéd:ralise
tes, s'il leur reste au moins quelqueatta-

que pour la province et sa capitale, de

ee faire une contenance : Leur attitude
est déjà singulière, voyez le Cuuadien,

voyee le Chrvnicle, et attendons la fin,

aftepdons le moment oùl'énergie et le
zèle du gouvernement de Québec auront
entrainé le gouvernement d'Ottawa, par-
ce qu’ils auront auparavant entrainé le
paya.lis diront,— c’est certain—qu'Otta-
‘wa devait attendre son heure! Aussi im-
porte-t-il que nous les jugions de suite et

; gneur Méthot, ancien recteur de l'Uni- :

M. le c'rauvine Bochet, en nous canvos
quant pour notretroisième congrès, ex-
primaic l'espoir que, «1 ce trenticine anni-
verasire de notre sortie du collège, les !
cadre: seraient au complet. H n'a pus
Cti trompe dans sen attente. Au jour
tixé, le 4 ju.let courant, nous svions la
jettissance de nous retrouver au nombre
de aix sept et lu jouissance non moins
vrande d'avoir su milieu de nous deux
Je nus plus estitnés protesseurs, Munsei

veraité-Laval, et M. I'ablié Cictave Au-
dei. Des survivants, il ne tuanquait
rendez-vous que deux camnsiades, fixés
aux Ftats-Unis et empéchés, par force
majeure, d'étre des nares,

+

tails dun méduilié de Ste lrélène, M
le chanvine Bouchet à le cœur d'or du
militaîre de bon aloi : il pous a accueil
Lia cornnuee des freres, et avec une muni
hceuve princicre. C'est au puiut que
d'aurais dressé là nr: tente pour le reste
det ines jours, «i je n'sva’s jas, d Mont |
nmusny, la haute surseillance d’Une autre
tente juliment peujléa.
Le 4 juillet au soir, somptaté::x diner,

suis i d'une charmants veillée, une veil

+ déclaré à la chambre que ce patriote ir-

, que le princo Alexuudre de Battenberg

au.

1 : . ’
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JUSQU'A 1 HEURES À M.

Les orimes eu Irlandes

l Londres, Ÿ juillet.—A lu chambre des
Communes, aujourd'hui, Sir Wilfrid
Lawson, partisan du “home rule,” 3
interpellé le gouvernement pour savoir
s'il sa proposait de nommer un comité de
Ia chuinbre pour s’enquérir des acouss-
tions portées contre les chefs du parti
netionaliste. M. Smith, le leader du
pur ministériel, répondit que la cham-
re des Communes n’était pas compé-

tente pour ces accusations, mais qu'une
enquête peut être faite devant les tribu-
naux ordinaires.

1°lus tard, M. Parnell donna avis que
jeudi i} svumettra uae motion pour nom-
wer une commission chargée de faire une
enquéte sur 'authenticité des lettres pu-
bliées par le Times dans nes articles inti-
tulés : Le Parnellisme et le crime, et de
celles qui unt été lues au cours du procès
de O'Donnell contre le 7'mss, davs les-
quelles lui et d'autres députés nationaux
sont accusés de crimes graves, II demau-
doru aussi au gouvernement de tixor un

| jour pourdiscuterle sujet et lui donner
l'occasion de refuter de nouveau les ha-
tes et injustes accusations portées contre
lui par le procureur général Webater au
procès de (dDonnell vs le 7'irres,
Les remarques de M. Parnell furent

accueillies par des applaudissements
énergiques sur les Lance des députés ir-
landais.

Moit d'un des chefs Irlandais

Londres, ¢ juillet—lin annonçant lu
mat do M. Mandeville, M. O'Brien a

 

lundais avait succombé à lu cuito des
meuvuis traitements qu'il a subis durant
son emprisonnement. ll dit qu'il a été
plusivuvs jours au pain et i l'eau et se-
rait mort de faim si des omployés de la
prison w'avaient eu compuesion do ses
soutlrances,

M. Henly écrit que M. Mandeville est
mort martyr de la cause iriandaise et
qu'il » été assassiné par la brutalité «vec
laquelle il à été traité en prison,

L'Alsace-Lorraitie

V’aris, + juillet—Le t‘enlois dit que
l'Allemagne est à la veille de forcer les
landlords francais de Strashourg & vendre
leurs propriétés.

Concours Wimbledon

Londres, 9 juillet. Lo covcours de
tir Wimbledon à commencé sujourd'hui-
Le temps était couvert,

 
 

EORTES EMEUTES

La police tire sur la foule
Bruxelles, # juiilet. -— Des émeutes

électorales out éclaté à Boom. Les yen-
darmes ont fait feu sur la populace et
plusieurs personnes ont été fiappées a
coups de buonnette.

 

ACCIDEET DE VOITURE
l'avinstat, : juillet. -- Hier, pendant

descendait en voiture, de Heiligenberg,
dans In vallée de Stetthack, le cheval fit
une chute et Ia voiture fut précipitée en
bas de la voie d'où elle dégringola jus-
qu'au pied de Iv montagne. Le prince
Alexandre fut lancé par terre et il roul:
une quarontaine de pieds plus bas : là il
put s'acerocher à quelque arhrisseau et
il s'en éclappa ainsi avec des blessures
légeres, le cheval fut affreusement
écorché et ls voiture absolument mise en
picces.

l'Autriche et li Russie

Constantinople, ‘t--le gultau crai-
gnant que I'Autriclie ne suit induite à
fuire des cunicessions is la RusssieenjBul-
garie qui cquivaudraient à la restaura-
tion du |-ranslavisine et «ue les intérêts :
de l'empire Ottomun seraient en consé
quence menacés, s ordunné au départe-
nent du trésor de créer un funds ex-
traordiuaire de £10,G00,000.

La Porte n entamé des négociations
rour une emprunt à ls banque Ottoma-
ne.

.~ 4.
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abrufi ?:
Maginas- sor b'que

c'est qu'en
~rUn’ bite, mon colpnel,
—Pronez un ghien : y mordgz la

queug, qu'est glqui fait.
—F...…..l'cump en gueulant, mon

colonel,
»—P'éisémiént l'aystème d'la chose du

téléphone!
Causez à un bout, In porole f..., le

carap en guenlant d'l'autre bout ; l'a
X= jtSuns l'oreille, comprenez tout

suite.
Système du ahion : lui - avez parlé à

la jueus, c'ost ls gueule qu'a r'produit
aon

al

Q'eat 1 close élétrique, ion garçon,
comprenez ? ’
—Parfaitement, culonel. M'{......un

coup de pied dans l'derriére, je ine
mords ls langue, c'est lu chose élétrique
du téléphone. .
—Tres bien, bravo ! avoz l'senti-

ment d'lu télégraphie mélétaire, mon
Karçon, comprenez l'mécanisme d'la
close.

, Vus vous faire voir la mécanique
d'mon machin qu'si fait installer pas
plus tard que 2’hier dans ma chambre a
coucher.

Vec ça, sans m'déranger, cause avec
la place, l'dépôt, 4
l’aacré tonnerre !
~—Pardon, colonel, mais dans quoi

qu'vous fourrez l'électricité.
Lu fourre pas, l'électricité est un

machin d'olose, que, comprenez bieu.
que ¢a u'se voit , que. ... que,...
comprenez c'que j'explique.

C’est l'Huide du... qui court l'long
des fils et qui va ult c'que vous l'expé-
iez.
—Sans étre visible Ÿ pas pussible !
—Comment ! pas possiblD/

,l'nez, mon garçun, pour la chose
d'votre instruction, vas vous donner un
exemple. N'pposez «jue vous en lichez
un.... L'voyez-vous s
— Noncolonel,
—L'sentez-vous ¢
—Ol, pour ça oui, culonel !
—Eb bien, c'est la chose du fluide

électrique.
Allez puuvuir vous en rendre compte

de ristt Far vous-même. V'nez avec moi.
Le colonel, suivi du sergent. se dirige

vers sa chambre à coucher.
Daus l'angle de lu cheminée, on peut

voir un magnifique téléphone dont les
cornets acoustiques aux puignées nicke-
lées roluisent aux rayons du suleil,
Sur cette mème cheminée, un appa-

reil de forme étrange est fièremeni
campé : Un tuyau vert, terminé par une
petite embouchure d'ivoire, sort de ses
flance.
—Tiens, tiens, fait Ronchonot en

apercevantl'appureil, n'uvais pas remar-
qué c'perfectionnement hier.

Allez voir, sergent, l'progrès d'la
chose d'la science.
Le colonel s'empare du tube vort,

porte iv sa bouche le petit svstème en
ivoire en criant d'une vuix forte :
—Halo ! halo !
tilou, glou, glou, fai! l'appareil.
—C'quo c'est qu'ça, dirait qu'y a

d'l'eau d'dans.
Halo ! halo ! C'que vous y êtes, mille

pétards !
—l’ardon, colonel, j'erayais qu'dans

les télégraphes fallait d'abord avertir au
moyend'Ia sonnerie électrique.
— Ncrongnieugnien ! oui, crois que !

vous avez raison. M'rappelle «ju'liier,
l'honhomme qu'est venu l'poser à touché
un bouton avant qu’ça n'réponde,
Vas r'commencer.
Halo! halo!
Andouilles qu'nous sommes! voyez

pus c’t'espèce d’manivelle-là au-dessus ?
—Si, culonel.
C’est la sonnerie : faut tourner «a pour

“qu’ea fonctionne, nom d’un’ trompecte !
Attention ' commence.
Halo! ‘Inez prétes pour c'avir huit

cents rations d’plus, réservistes arrivent.
Lau, maintenant, tournons la mécani-

que, vont répondre.
ln disant ces mots, le colonel porte la

main au bouton qui surmonte ls mécani-
que.luifait faire un léger tour, et... .un
jet d'eau d’une violence inouie r'échappe
tout à coup de l'embouchure qu'il tient
enuvre entre ses dents,

Sufloyué, éternuant, crachant, le co-
lunel jure tous les jurona de sun réper-
tuire. Mariage ;

Londres, 9—0n purle d'un mariage
entre l'hon. M. Michuel Herbert, secré- tés à réveiller tous les échos jo yens de

houtnes heures de collève,
Las cv au matin, anesse soletnelle, aves

muaiciue de choix, célébrée par Mor Mé-
thot ot suivie de la bénédiction du st-
Sacrenieut donnée par M, l'abbé Audet,
et du chant du 7% Dew, Foule consi

temples élevés à la «loire de Dieu duns
Ia province de Québec,
A onze heures, diner de ‘tand wala,

diner royal, agrément d'un fen roulant
d'anecdotus piquantes puisées}i pleines
langues dans l'inépuisalle répertutro des
souvenirs de la vie de colleze.

bit puis, it midi, trop tot, beaucoup
trop tôt. nous prenions, avec regret, il
faut le dire, congé de notre excellent
ami, M, le chanoine Hocliet, nous pro-
mettant nen, Dieu le permettant,de nous
retrouver Van prochain autour d'une
mème table qui nous est ouverte d'a-
vance, lu table de notre ami le Dr los.
Fortier,

>.

Je dieaie, il y à un instant, que depuis
Tiutre sortie du collège, quatre de nos
confrères de classe nous nvaient laissés
pour un monde meilleur. Ce sont : Léon
Trudel, mort au déhut de ses études du
notariat, le Dr Jolin Wherry, Gaspard
Bourdages, avocat, et Ferdinand {’ara-
dis, notaire.
Les deux mangaants au festival das 4

ne, Ge Manistee, et M. l'aul ¥lcoin,
e Lewiston.
Voici maintenant la liste des condiscr-

ples présents à la fête :
MM. les abibés Cyrille !schet, cha-

noîne, curé de Ste.-Anne de Ia Pérade ;
Désiré Vezina, chanoine, curé de Troiz-
Pistoles ; Jean Chaperun, curé de Ste.-
Marie de lu Beauce ; Victor Léguté,
curé de St-Jean Chrysostôme ; Antoine
Chouinard. curé de St.-Octave do Métis ;
Augustin Gauthier, curé de St.-l’atrice
de Beaurivage.
MM. Charles Lindsay, avocat ; Théo-

phile Médard. avocat ; Narcisse Hamel,
avocat ; George LDertrand, avocat ; Ré.
gis Gosselin, avocat ; L. Napolémm
Carrier. notuite et régistrateur : Dr
Joseph Fortier, ollicier du revenu
Françuis Lambert, ofllcier au ministère
de la milice ; Elzéar Dagneau, compta-
bleau pénitencier do St.-Vincent de
Paul ; Louis Marouux. cultivateur de
Beauport, et Engène Renault, ugent des
Terres de la Couronne.

*_
*

Tuieso le divine Providence, quia
voillé sur nous tous, avec tant de sollici-
tude, depuis la date mémorable du 12
juillet 1858, nous continuer as protection
et nous ménager encure de numbreuses
réunions comme,oelle dont nous arrivons, que nous les fassions bien connaître, en

montrant d'où vient l’espérance anni nnne. ;

et dont nous gardercns un ai agréable
sonyenir,

4.4 - RUGEME RENAULT,
(gente asignrd'hwi Montmaony, 6.iuillet 1888,
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En Sa Lie : A Ce

dérable dans l'église, un des plus beaux |

et à juillet sont le Dr (George Lsmontu-|

taire de U'smbassnde anglaise a Paris,
frère du comte de Pembroke, et ls fille
de M. R. Wilson, de New-York,

Le roi Milan et son epouse

t Belurade,Leroi Milan a congeati a
"abundonner son projet de divorce à lu
condition qu'on lui accorde vne sépara-
tion, L: reine Nathalie résidera à l'étran
ger jusqu’à ce que le prince héritier, qui
restera avec aon pure, atteint aa majori-
té. Le prince héritier aura Vautorisation
d'aller voirsa mère une fois par an.

VARIÉTÉ
LE TELEPHONE

  

 

—C'uu'i a donc, Barbapoux ?
Mon culunel, c'est un sergent qui

vient pour que vous lui sivniez quelque
chose.

-—Dis-lui qu'il entre.
J Tiutrodwis mon colonel,

,  —C'est vous «ju’ètes l’sergent qui v'hez
porla chose d'ma signature ? s'pliquez
vot’ aflaire !
—Voili ce que c'est, colonel.
Les gamelles et les rations ne sunt pas

d'accord et...
- Sont pas d'accord ! ce «ju’vous m’i..

: là, sergent à? M'resardo pas, qu's'arran-
gent entre elles.
—Mais, colonel, le capitaine adjudant-

major m'a dit comm'ça....
-- C'qui vous a dit Ÿ s’pliquez plus vite

| acrongnieugnieu |
i —DM'a dit qu'on attendait ce soir huit
cents réservistes et qu'si les gamelles
étuient prêtes, les rations ne l'étaient

—Scrongnnieugnien de scrongnieu-
gneu ! pas d'rations, bidon d'zinc !
qu'cest qu'ua donc !

- L'intendance veut pas les liclier sans
vot'ordre. :

Mitle pétards | tas d’emballés d'Riz-
ainsel s'f....de wmoi, aunt prévenus
‘puis trois mois par la division c'qui

veulent d'plus 7
—Votre signature.
-— N'ai jamsis}vu d'andeuilies pareil-

les ! attendent la dernière minute,

Scrongnieugnieu, vas les eng....pro-
prement,
—Colonel, nous n'avous plus l'temps

d'aller jusqu’au dépôt.
Pas b'soin d'me déranger ! leur

le d'ma chambre à pioncer par l'eystème
du chose de machin... d'téléphone.
Savez pas c'que c'est.
—Connais pas c'l'uflicier-là, mon colo-

vel.
S8crongnieurnien d'idiot } ©
S'agit pas d'un officier, s'auit d'yne

Entin, lorsqu'il est un jeu calmé :
—Scrongnieugnieu ! auraient au moins

] di prévenir qu'alluient m'’envuyer échan-
tillon du bouillon qu’out préparé ponr
les réservistes.

‘Trés chonette, c't'apppareil, mais a
encore besoin d’perfections,

Excellent jour parler, mais mal éta-
bli pour faire les expéditions d'vivres,
ont manqué d'in'étrangler, ces L.à ! ces

Mais. scrongnieugnieu | c’est pias tout.
va, faut qu'’j'aille leur Manguer un
auif.

Croient que j'vais Jaisser distribuer
cle drogue-li à mes humimes, mille pé-
tords ! 8'f...... de moi.

Appellent a du bouillon, on dirait d'la
tisane, tonnerre de chien!
Attendr- ici, sergent, vas an dépôt les

f....,. d'laus, d'puie l'adju ‘aut-major
jusqu'au cuisinier ?
Quand s'rai r'venu, vous signerai vos

bons d'vivres.
Scrongniengnieu ! s'passers pas comme

ça, verrons c'que j'm'sppelle !
Le sergent, resté seul, commence à

s'ennuyer, lorsqu'une porte a'ouvre, une
bonne fait son entrée et, se dirigeant
vers) l'appareil qui vient de servir aux
expériences du culonel, se met en devoir
de l'emporter.

-—Faites attention, s'écrie le sergent,
n'uérangez pas l'téléphune d'mon colo-
nel.
—Ca, un téléphone ! Elle est bien

bonne ! c'est l'irrigateur.
Quend le enlorel revint, il n'y avait

plus de sergent, le rire l’avait fait écla-
°

GCSTAYE Fruison.

Bullétin Maritime
——

 

!
Steciners ayrités aux ports étrangers,

10 juillet.

Steamers arrivés à venant de
Carthaginian Québec Liv 1
Pomeranisn | “ Londres.
Lac Huron 1 Liverpool
Colnia ; « Glasgow
Normandie | New-York

=

Havre
Holland ss se
ervia “ Liverpoo

Arizona * ' . !
Anchosia i + Glasgow

oravia ; se Hambourg
Elbe Bopthampton New.
State of Indima Dagon ” Tork
City of Chicago, Queenstown “

—

Ligne Allan

Le steaner Brecian, à de Monant aride Changer Ta ete
Le er egian
aaane 06 Parti pour machine électriaae dont ou'cu Tarle du

bout opposé. 

-

Le steamer, Pom
Londres est five daneotraont,de
182.20 0, mot amarré au brise-lame,

i

l'intendance et tout!

ad
.
« a

sa.

LA JGSRIOR « — ~—= :
  

  

  

 

steamer Scandinavian vepapt dTa :
Qlaagow est arrivé à Halifaxbios
Le sigemer Cotina venant de Glasg

eat arrivé dans notre port à 8 p. m.
Le stesmer Gulnare, eat parti pour le

bas du fleuve à 11 hh. a. m., hier.
La barque Royal Visitor, venant de

Monte Video, est arrivée hier après-
midi dang notrg port i la remorque du
Champion,

sciés pour les moulins de Montmorency.

La bu
dock Davis hier après-midi,
Un autre warrant de ls cour de Vice-

Amirauté, a été lancé lier contre In bar-
que condamnée Clirysoline, aur applica-
tion des propriétaires
pour une réclamation de sauvetage, mon-
nt demandé, $7,000,

Le navire Lunar est arrivé de Montréal
# 2h. p. ww, hier, la remorque du
Victor et il à jeté l'uncre. 11 eat chargé
de bois pour l'Amérique du Sud et à un
faux côté très prononcé sur Labord.
Le steamer Iscalona, est arrivé dans

#01 cliemin vers Montréal.

Le remorqueur J. lt. Rooth, est parti
pour Ottawa à 4 h. p. mn, hier 8vec une
touée de Larges à bois.

Arrivés dans notreport

9 juillet.

Str Carthagenian, Christie, Liverpuol,
Allun, Rav et cie. 440 passagers et
carg. géu. .

—Lake Huron, Franmar, Liverpool,
II H Sewell. 129 passagers et cary.
én,

Norwegian, Carrutheus, Glasgow, Al
lan, Rue et cie. 401 passasers et curg-
gén

- Pomeranian, Dalziel, Londres, AI-
lan, Rae et civ, passagers et carg-
gén.

Larques Carlotte où Anna, Kruger, Bris-
tol, 1S Murphy et cie, ciment et
pierre. ;

—Futerprise, tinundersen, Liverpool,
Smith, Wade et cie, sel.

-—Marie, Sanne,
Hagens, lest,

A Fraser et cie, saumon.
—P Fortin, Despres, Cow
Tanguay, charbon.

Str Colin, Creighton, Glasgow, John
Russ et cie, carg. gén.

Str Escalona, , Newcastle, Henry
Furyet cie, cary. gén.

—-Southwald, Presse, Sydne, pour Mont.
réal, charbon,

Barque Royal Visitor, Dahl, Montevi-
dev.

fay, Geo

 

ACQUIITÉS.

9 juillet

Goelotte Gila, Nobert, Gaspé, W et R
Brodie.

| —N WWhite, Muss..n,Moisie, A Fraser
et cie.

Str Norwegian, Carruthers, Montréal,
Allan, Rae et cie.

—Pomerunian, Valztel, Montréal, Allan,
Rae et cie,

 

ee

= Douane
Le montant des droits perçus À la

douane de Quéhec, le 9 juillet est de
$4,407.10,

RASE

DECES
A Lothiniere, le 7 du courant, est dé-

cédé, sieur David Gosselin, entrepreneur
charpentier, à l'Age de Giaus, époux de
Dame listher tiendron. 11 Inisse pour
déplurer su perte, cing enfants incongo-
lables.
Son service et sépulture aura lieuà SL-

Suuveur, le 11 courant, à 10 heures. Le
convoi quitters la maison tnortuuire à
4 heures.
Parents et amis sont priés d'y assister

suns autre invitation. je

AUXTOURISTES
M. DAVID DERY, intormele putlir vosageur et

Sprcislement les touristes, qu'il à fait ce printemps
des améliorations considéralles Auch butel, situe
dans le Nor'arant villaze de Trois-Pistoier tout pres
ds la station du chemin de fer latercoloniai, eb
qu'il est eu positrou de recevoir les “trangers et leur
doptier fuut le comfort déstralle. Salonsurer pianu,
chisiabire & coucber et pension de preintere claëue.

11 fournira des voitures stun ‘uagnifique ach
pourla promenade, le tout à des prix tren nO Geen

DAVID DERY,
Motelier,

 

5 Juit.-—2. J

 

TOUJOURS LE

CHIEND’OR
ET SES MENUS SUPERBES

1.2 soussizne a Phosueur d'informer ees client
nous eaux »$ anciens qu'it a repris la DIRECTION d
le taille d'hote du célelre restaurant du CHIEN
D'OR. 11 garde à lu disposition du public quatre
sbaisores tres Lien merlulé«s, et désire ajouter que
comme autrefuis le service ne laissera LIEN à
désirer.
Dejuuner de € lirs. à 10 lire,
Diner ae 1: hee, $1 hire.
Souper de & hre. 8 hrs.
La clientèle du pub ic est respectueusement sol

licitée,
J.T. LAVALLRE,

P.oprietaire.
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Celebres Lunettes “B. LAURANCE
suocès.

ou on lea vend, entre atitres de

SON EMIN.LE CARDINAL TASCHEREAU
, B. Latvrexce, 9m

‘ Monsieur—Son Eroisence le CardinalHoss,
resus, Archevéque de Québec,

appropriées à sa vue
usqu'A oe jour.

J'ail'honneurd'être votre dévoué serviteur,
igné J.B 2. ROLDUC, Pere.

mary

e

à 4.15

Le remorqueur Cauads, est arrivé de
Nicolet, hier aves un radeau de billots < à

ue Marie est entrée dans le |‘.

du remurqueur

Je port à 11 h. p. m., hier et a continué

l’uenos-Ayres, Hans!

Goelette N W Whito. Masson, Moisie,-

GONTLESMEILLEURES POUR SOULAGER LA
L) vuelaou tous les autres moyens ont été sans

Lies certificats de toutegies celébrités m
du Canada peuventôtie bor cheztous les Friend

w'exprime son dea
de vous faire connaître que les lunettes ue vous ot
svex procurees sont de In sneilleure qualité et mieux

que celles dons elle à ait usage

en .
Pregs garde aux contre-façons. Chaque paire est

mass .onameterce

* COLONNEDE

TREPANIER ET Cie,

Nous avons le plaisir d'annoncer à nus
pratiques et au public en général que,
sous peu de jours, nous ullous recevuir

* 200 pièces d'indieune

Trepanier et Cie,

Indienne fond clair
Indienne fond clair
Indienne fond clair

Indienue lilas
Indienne lilas
Indienne lilas

Indienne bleu électric
Indienne bleu électric
Indienne Lleu électric
Le prix en gros de cette indionne est

de 14] cts. comme uous l'avons acheté
| d’une maison que le revers de la fortune
| n'a pu épargner, nous l'avons cue i tres

| bas prix et [nous la veuderous pour le
; prix, Indienne de 10 ceutins la vorge,

 
Trepamer et Cie,

| auaras

i

Indienne rove
Indienne rosu
Indienne tvés

Indienne barrée
Indienne Larrée
Indienne barrée

Indienne moirée
Indienne moirée

! Indienne muirée

| ‘l'outes ces indiennes sont ‘dela der

 nière importation, et la variété des pa.

| trons et des couleurs nous met en posi.

. ton de faire une lutte qui surprendra

mème nos murchands de grus de Québec-

 

+

 

Notre dérartemant de chapeaux pour
dames est au grand complet ; et Jes da-
mes qui le visite en gont frappées, car
elles se croient dans un véritable jurdin

vit les fleurs sunt distribuées à profusion
et avec art.

Trepanier et Cie.

  
  

Chapeaux garn's
Chapeaux garnie
Chapeaux garnie

Chapeaux de mariés
Chapeaux de mariés
Chapeaux de mariés

Chapeaux pour veuves
Chapeaux pour veuves
Chapeaux pour veuves

A l'approche des vacances et pour l'a-
vantage de ceux qui vont aux places

d'eau, nous avons réduit considérable-
 

Traverse de l'Isle d'Orleans

Le vapeur*Orleans.”
Caps. BOLDUG.

LE EY APRES LE 14 MAI Qe tempoct les oir.
constances le permettant), ce Lateaufer le trajet
commesnit

De Liste

616A, NM, 0.16 4.M,
8,00 à. M. — vis EM
1000 À M - / N\ 1120 à à

En cS P M
P sidP NM
PM SIP MN
LES DIMANCHES,

O
F

wt

¥

14PM not
SPM 102%
SPM 400 PM
700P M icoPM

pbcrmste vine aBtHt“+

ment tous nos chapeaux pour dames;
nous sollicitons donc une visite, étant

satiafaction.

Trepanier. et Cie,
£122,LUE LA FABRIQUE 2   
  

  

Trepanier et Cie,

assurés d'avance de vous/donner entière |

-

“

motAES a
ee Lee
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A me

-
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REPONSE
La lettre suivante aurait dû être en-

voyée par le Gouverneur général en ré.
ponse à mon adresse de bienvenue qui
lui à été aoumise il y 8 ‘quelques jours,
Je suppose que Son Ercellence n'a pus
vu ou n'a pas encore eu le temps jusqu’u
présent de répondre à cette cordiale et
Sincére adrease, où que peut-être RON se-
crétaire, comme tous ceux Qui savent à
quels prix extraordinairement Las je
vends toutes sortes de lhardes fuites, u
été tellement étonné de quelques-uns de
mes prix, qu'il n’est pas encore aullisau.
mentrevenu desa surprise, pour lui
permettre d'écrire pour Son Excellence
une réponse convenable. Je tiendrui iy
suivaute comnie exprimant correct smeny
sessontiments véritables à ce sujet «
es RIDEAU HALL

Ottawa, juillet 1szz.

Ki. Harris, Ecr,
114, rue St Joseph, Quédec.

Cher monsieur, :

Le Gouverneur - tiénéral me charge
d'accuser réception de la très loyale et
intelligonte adresse que vous lui avez
présentée duns ces colonnes il y à quel-
ques jours. Il en à apprécié le contenu
avez un grand et sincère plaisir, et il v4
incussuiument accéder à votre désir vs
émaner une proclamation priant le,
citoyens de Québec les classes ouvrières

| en particulier,—de n'acheterleurs lardes
qu'à votre magasin, convaineu «ja'il est
qu'il peuvent les acheter chez vous à dus
prix beaucoup mivins élevés qus ceux
qu'on demande ailleurs pour les mêmes
articles. Son: Excellence est de plus cou-
Vaincue, à en juger par las manière vus
verte, juste et franche avec laquelle vous
achetez, murquez et vendez l'immeneu
atuck que vous possédez, (n'ayant hay.
lument qu'un seul prix gui est marqué
en chiffres lisibles sur vus effeta) que
vous continuerez à recevuir, comme vous
le méritez, le patronage et l'eucunrage.
ment de toute la population de Québec.

Il n’est certainement que juste que
ceux qui ont l'intention d'acheter vous
donne la préférence.
A leur retour à Québec, Sun Excetleu-

ces lady Stanley et leur suite se furor:
. un immense plaisir d'aller « votr-+ masi
sin et de faire des achats tout ;
duns vos principales linea,

 
doa Mois

Je denieurr avec e-time,

Votre, ete, etc,

(Siané)

LE SECLETAIRE DT GOUVFENFUR- GENERAL

Voici quelques-unes de nos lines et
“ de nus prix :

Environ 500 Complets d'hommes en
! tweed canadien et autres, tout laine, de

| 84.25 à S7.50, coûtant ailleurs au moins
$5 a $15.

| Elégunts Complets en laine, bordés et

| doublés dans le genrele meilleur et le

i plus nouveau, de £5 2 S10.50 à $I2,con-

| tant partout au moins $95 (Vener ed
voyez-les).

Environ 1000 complets d'enfants, da
toutes grandeurs, variétés, patrons, nitan-

| ces et coupes. $1.10 a £3.50, merveilleu-
sement bon marché,

| Complets de travail pour hommes de-

{ puis 8:1,30, Pantalons à “Sete, Camisoles,

| overalls, chemises, plustrons, ete, ste.

| en grande variété et ades prix égalu

: ment bas,

!

| Venez, voyez, juger et prononcez pur

; vous-mêmes
|

K. HARRIS
116, RUE KT. JOSEPH ST. ROCH

Nouvelles s3afchandises recve:
tons ies jours

Veyez l'annonce «e la semaine
dernicre dams ces colon.
nes. Elle merits toute

votre grtention

— 



—

AU VILLAGE DES HURONS

11 y avait grande fête dimanche der-
nier au village
Lorette. La tribu faisait bénir une
superbe cloche qu’elle destine à ln cla-
pelle Notre-Dame de Lorette,
À cette occasion une estrade ornée de

splendides décorations ‘avait été érigée
devantl’église, c'est à cet endroit que
eut lieu lu bénédiction,
Après un salut solennel chanté à 2. 30

p. sn, dans la chapelle et un sermon
de circonstance prononcé par le Rvd. M.
E. Verret. Monsignor T8tu, avsisté Tde
MM.lesabbésFaucher,curélde l'Ancienne
Lorette et Alphonse ‘l'étu, vicaire à la Ba-
silique de Québec se rendit sur l'estrade
et fit la bénédiction en présence des par-
raius et d'une foule considérable de per-
sonnes de lu paroisse ot de lu ville qui
avaient profitéde la inagnilique tempéra-
ture du jour pour ussister à lu fête. La
nouveile baptisée a regu les nuns de Mu-
sie Louise Caroline.
Le village en etlot offrait un aspect in-

accuutumé, car les hurons et même plu-
sieurs hurounes s'étaient revétus pour la
circonstance de leurs coutursesindiens,ce
qui ne contribunit pag pou à donner un
cachet tout particulier à la fête.
Los offrandes faites pur les parrains et

ceux qui sont allés sonner lu cloche ont
réalisé la jolie somme de $300,
Immédiatement après la cérémonie

religieuse, le rév. M. G. Giroux, curé de
la paroisse invita les membres du clergé
présents ils cérémonie ainai que les
parrains à un délicioux soùter survi uu
presbytère.
Les frais de la partie musicale avaient

étéfeontiés à l'Union Musicale qui a exé-
cuté à cette occasion un très joli pro-
graiume,
Les membres du clergé dont les noms

suivent assistaient à la cérémouie : les
rév, MM, Ge tiiroux, curé de St Am.
broise ; Labrecque, de l'Ancienne Lo-
rette ; Prosper Vincent, membre de la
tribu lhuronne, David Paimnpalon, ‘l'étu,
da collège Ste Anne ; Gagnon, Bédard,
Fortin, vicuire à St Ambroise ; Rémil-
lard, ecclésiastique du séminaire de Qué-
ec.
Voici maintenaut lu liste des parrains :

Sir A. P. Caron et M, T. C. Cargrain,
dépatés du comté de Québec ; I'lion. M,
F. Remillard, M. I". X.Lemieux, M. I’.
P. ; les révds. MM, EE, Verret, chef hu-
noraire de la tribu, et Fortin, vicaice à
St Ambroise ; M. Prosper Martel, muire
de St Ambroise ; MM. Jus. Marcoux,
N. P. et le chevalier J. E. Martineau,
tous deux chefs honoraires de la tribu ;
Alex. Boucker, M. D. ; KE. Amyot, mar-
chand de Quéoec : Jean Durand, l.éun
de Montigny, Norbert ltenuud, J. 15.
Verret, Alex. St Amand, G.A. Cloutier,
de la paroisse de St Ambroise ; Mau.
rico Bastien, grand chef de lu tribu,
Philippe Vinceni, Frs Groslouis. chefs ;
Maurice Bastien, fils, Paul Picard, N.
P., Ant. O. Bustien, agent des sauvages,
membres de la tribu huronne.
Au nombre des invités nous devons

mentionner les noms des honorables
MM. Mercier, Curneau, Langelier,
Lynch, L. P. Pelletier, le comte Premio
Real, consul d'Espagne, M. lieorges Du-
bail, consul de France, M. G. Amyot
M. P., MM. les chevaliers L. A. Ilu-
guet Latour, F. R. F. Campesu, grand
chef honoraire de la tribu, MM. J. W.
Magrath, gendre du grand chef huron,
L. C. Prevost, M. D., C. A. Christin,
P. St-Jean, M. L., Alphonse Lusignan,
Benjamin Sulte, Auguste Levesque,
Isaac Durocher, -J. XE. Grondin, M. D.,
V. Laurin, M. D., Phileas Corriveau,
avocat, JJ. B. Laliberté, G. R. Renfrew,
Joseph Picard, Alph, G. Dugal, Zéphi-
rin Paquet, W. Venner, A. Paré, An-
tuine Blondeau, C. Trépanier, F. Delis-
le, W, E. Brunet, C. Rivorin, M. B.
Barry, J. W, Reid, H. O. Sullivan, D.
Parent, Jus A. Verret, Jos Durand, J.
B. Bertrand, Jus Martel. pharmacien,
Hi. Russ.

Parmi les membres de la tribu hu-
ronne, on Rremarquait MM. Maurice
Bastien (Alignicnlon) grand chef, Phi.
lippe Vincent (Teunäatasta), chef, Frs.
Groslouis (Sassonio) chef, Antuine l'i-
card, (Tiok8enk 3 chef, CGuspard Licard
(Ondiarsleté) chef, Maurice Jastien,
jnr.…. marguiller, Moise l’icard, mar-
guiller, Paul l’icard, N. P.,(l'ea8entiohi)
Maurice Sioni et Antoine O. Bastien
(BaSendarolen) agent des sauvages de lu
tribu huronno. }

Une vieille sauvagesse, Mie. Irs.
Groslouis, âgée de 8U ans, s'était aussi
revétue de son costume sauvage. C'est,
dit on, la plus vicille sauvagesse de lu
tribu.

Nous croyons devoir ajouter, en ter-
ninant, quelques]notes historiques rela-
tives à la chapelle de Notre-Dame de
Forette. Jille fut érigée pour Ja pre-
mière fuis en 17:30 et exists jusqu'en
186;,où elle fut complètement consumée
par un incendie, Elle fut reconstruite
presque aussit:t,grâce au zéèlo des aauva-
res et à l'aide généreuse de M.lévanturel,
slors député du comté de Québec : il se
chargea lui-même de fournir l’ancienne
cloche.

Cette fête qui fora époque dans les
annales de la tribu, à été un véritable
succès. L'organisation a été faite par M.
lo curé Giroux, aidé des chefs et princi-
palement de MM, Ant, Bastien et Paul
‘ard, N. P.

FEUILLETON DE © LA JUSTICE
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LE MARQUIS

DEPONTCALLEGC
—

Sa vocation se manifestait; sa
vie trouvait son emploi. Il allait
ge lever pour le salut de la lreta-
Ene, ceindre aon épée pour la dé-
fendre, et la jeter avec sn tite, s'il
le fallait, dans l'inégal plateau des
Lalances do la Justico.
Après un 1epos léger, Pontcallec

quitta le manoir et gagna ls grande
route,

Un brillant soleil baignait à cette
heure ln lande qui, la nuit préce-
dente, se présentait sous un aspect
fantastique.
Un panache de fumée s'envolant

on tourbillons légers du centre d'u-
ne touffe de gendis indiquait la cr-
bane de la Korigane.
Tout autour de lui, le jeune hom-

me aperçut un tapis de fleurs vio-
lettes étendues sur le sol ec drapant
les fossés comme une royale tentu-
re.

Clément était assez joune,
Assez poëte pour comprendre
Is charme d'une belle journée et la
grice d'une plante; il se baissa,
cueillit quelques brins de bruyères
et les passa Gans une boutonnière
de son habit de soie grise,

i! marghsis lautement, . réfléchis-

 

des Hurons de

J

Nouvelles
PELERINACK

L'un des plus beaux pèlerinages de la
saison & été celui du chœur de la Congré-
gation de St Roch, à St Michel de Belle-
chasse,dimanche dernier.

Cette société chorgle, l'une des meil-
leures de Québec, à donné à cette occa-
sion d'excellente musique, sous lu direc-
tion de son habile organiste, M, Léon
Dessune.

EFSoyez certain que lonquent Euschu
est le reméde le plus prompt pour guérir
les hémorrhoïdes, 25 cents la boite.

COMMENCEMENT D'INCENDIE |
, Dimarçhe suir, vers 5 h, 50, le fen’

s'est déclaré dans Uno cuisine en arrière
de la résidence de M. U, Vullière, orfe-

piers ont pu maitrisor les flames ave Articles d'ingénieurs-mécaniciens.
quelques seaux d'eau,

EFUne quérison certaine pour les
hémorrhuïden, en faisant vouge le lun
guaut L'urèka, £5 cls.

LES FRERES MARISTES

Le 1év. M. Gauvreau a aununcé di-
manche au prône, à Lévis, que pour
cette année il n’y amait seulementque
quatre frères maristes pour desservir les
écoles dela ville.

THE ! CAFE! THE ! CAFE?
: Co

Lo magasin le plus populaire,c’est ch
Jus. Labbé, 246 rue St Joseph, pres d .

| Nos tapis

“|
|

i
i
————

  

1a halle Jacques-Cartior. Une visite,
E.J—nu

K-7 Anneaux de wuriaye, Bague|
et emniaux (joucs) et Bijouteries de tou |
des nr-ances et à totpris. i

Chez KE. JACOT, yun St Joseph.

LA RECOLTE

La récolte offre une magnifique appa.
rence dans les campagnes environnantes
de Québec. Le fuin est magnifique et le
grain promet beaucoup. Si tout va bien
d'ici à la récolte, les cultivateurs auront
lieu d'être satisfaits.

CLOTURE DE LA RETRAITE

La clôture de la retraite. prêchée par
le rév. l’ère Dazé, ©. M. 1., a St David ;
de l'Auberivière, a eu lieu dirnanche
apres-midi, avec leaucoup de solennité.
La fanfare de Lévis y a exécuté plusieurs
morceaux. La céré:nonie s'est Lerminéu
par une procession solennelle et le salut
du Très Saint Sacrement, suivi du chant
di 7 Devan,

A RUBLES,
AMANTEAUY.

| NOIRES DE DEVIL,
| SOTES NOIRES ET DE COULEURS,
ISOIES À GARNTTURES,
| CHAPRAUX DE PAILLE,
i PLUMES, RUBANS, Ere.

| ETOFFES

Chemises de couleurs v

MUNICIPAL

l’ureau de l'aqueduc, Hôtol-de-Ville.

Québec, J0 juillet 1388.
Il y aura une assemblée deoce comité

ce soir à 71 heures.

PLAINTES

Lescitoyens de cette ville se plaignent
“ue l'escalier qui conduit dela côte de
La Montugne a la rue Buude est al
éclairée. Le fait est que cet. endroit fré-
quonté est, le soir, un vrai casse-cou. 1}
nous semble qu'un peu de luminaire
dans cet escalier ne serait pau dédai-
sner.

Avis aux intéressés.

PELERINAGE

ST-J
av

 A. B.

 

+

do St-Jean Baptiste de Québec, sous la que par les années précudontes.
direction du curé Plamoundon, aura lieu
jeudi.

EF Argenterie des célèbres Reed d:
Barton, Meriden,et Simpson Hall, Qua-

SEETACOT,vue St. Josep CIGARES
SUR L'INTERCOLONIAL ,

Le train apéciul que l'Intercolunia] fait
circuler entre Lévis et Cacuouna a fait
son premier voyage samedi soir. [ly
avait «i bord un grand ombre de pawa- ‘ maux de gorge, extinction de voix, ete.
ers, Cu «jui augure bien pour le succes
© ces convois spéciaux.

LA CRELE

CM nous rapporte que l'orage dont
nous avons éte gratifiés samedi dernier.
a sévi avec force dans les jarvisses d'en
bas.  l)ans plusieurs paroisses, notam-

Lu PAR TELEPHONE,

*

“LA SUS

LA G™ CHINIC
ANCIENNE MAISON METHOT FONDEE EN 1808

Successeurs de BEAUDET & CHINIC!
coin des rues St Pierre et de la Montagne |

QUEBEC

A ceux qui veulent avoir un hon et beau TAPIS 2 ho:
marche demandez à Voir

Tapestry a 25c la vg,
Nos tapis de Bruxelles a 75c la vg,

SPHOITALITE

JOB:
alant $L pour 40e

Ktoffes à robes valant 10e pour 4e
100 Jerseys valant $2,50 pour 51.00
—AUSSI <-

Un grand 106 de RUBANS pour la MOITIE du PRIX

ROBITAILLE & SAVARD, H. AN
COIN DES RUES

OSEPH ET DE LA COURONNE
ST-ROCHE, QU BEC

EN GROS SEULEMBINT

57--RUE SAINT-PAU L---57

-

TIOE

 

Fouruitures de moulins, de beurreries et de fromaderies,
Articles de quincaillerie en rénéral,

PRIX SANS PRECEDENTS A QUEBEC

 

|

Nos prelartsa 16e la ve,

TWEEDS ET SERGES,
CHAPEAUX DE FEUTRE ET

‘ re EN RATIN,
HARDES FAITES,
HABULLEMENTS,
JERSEYS POUR ENEAN ype.

res, Bue, Ee,

|

Les acheteurs y trouveront de grands avantages surtout
pour les prix, qui sont EXCESSIVEMENT BAS.

LE PRIVILEGE D'UNE VISITE EST SOLLICITE
CIGARES,

Manufactures expressement pour la Maison A. . DUPUIS,
et beaucoup d’autres nouvelles marques a tres bas prix

Seul agent pour les ** Imperial Cough Irops ‘

CIGARES.

sats pareilles pour rhunies.

oj

 |ment à St. Michel et à St. Pierre, il est
tombé de la gréle d'une grosseur raison-
nable et en assez grande quantité.

UNE LETTRE

Ma clière amie,

Je l'envoie ma fille aujourd'hui ne
pouvant me rendre à Québec mui-mome
avant l'automne.

Elle apporte un méntoir pour les ditié-
rents achats à faire pour la maison en
général et pour elle en particulier. Tu
voudras bien la conduire au nouvel éta-
blissement chez Myrand et Paulior,où je
suis certain quelle sera servi pour son
argent mieux qu'ailleurs.

J'ai déjà ou l'occasion d'éprouver cette
maison et j'ai la certitude que c'est. là
«qu'on peut faire mioux dans les tweeds,
étotfes à robes, cotous, fournitures de
maisonetc., at cela sana (ue nous soyons
forcés ni ahuri par les cris et le tapage.
Je lui contie surtoutl'achat d’une robe

de cachemire nuir pour mui et d'un ha-
billement pour sun père, et je tiens
absolument que ces choses soient ache-
tées 14, ainsi n'oublie pas chez

Myrano Er Poutior,
4ù, St.-Josepl:,

CAPITAL |

pazo.e régulicrement const ui
et qus donne vo ut QUATRE-V
portion des l'énélic-s est ne
LA MANUFACTURIER

nouveaux NUFAC avantages sont incomparahies.

CT DIX
XPRES

paicos kt Vaveure wap

POU s
Loux les prolite attacnés à

JBethy 
(

 38 AUERINSEarTon amie,

: EE .J, Jun.je Ze 4 juillet

 

tant aux prières de G dss, s'inquié-! ~«inturon do cuir fauve auquel ; eu-
tant de l'avis que lui donneruit le dait une longue épée de for.

comte de Kerglas, dont la sagesse; C'était le comic de Kerglas, nn
lui inepirait une confiance infi-|de ces gontilshomumas que leur vou-
nie. ' loir, plus encore quo la pauvreté,

Surlo chemin, il rencontra dos |clouait au sol natal, qui no rouxie-
groupes d'enfants courant pieds nus |raiont point do lubourer la terre de
sur la poussière, des chercheurs «le
pain. des vieilles femmes, l’échine
courbée, filant une éternelle quo-
rouille chargée de chanvre et psal-
modiant une complainte d'uno voix
chevrotante ot cassée.

En voyant passer lour jeune aei-
gnear, les hommes ôtaient leur cha.
reales vioilles femmos se signaient
appelant sur lui les bénédictions du
ciel, et les oufants le salus'eat par
son nom avec un bon sourire.

Certes, Clément de Pontcaliec
pouvait s'estimer heureux et fier
des sentiments qu'il inspirait à
tous.
Uno sorte de vénération s’atta-

cliait 4 la personne de cet homme
héroique et doux, confiant et sim-
le, dont le cœur était frunc comme
‘épée. ay

Après’ Avoir dépassé la grande
lande, Pontcallec traversa un petit
bois de sapins, suivit un sentier cou-
rant au milieu d'un champ, en ga.
na l'extrémité, et aperçat bientôt
ans ia pièca deterra voisine un
homme de haute taille conduisant
une charrue. 1 ©

Cet bomme pouvait avoir cin-
quante ans ; il était robuste, et son
opulonto chevelure brune tombait
fort bas sur en veste de gros drap
bran,

Ses braies étaient noires ; une 

leurs ancètres et tenaient l'aiguillon
on parlant doucement à leurs bœufs,
préts cependant à saisir lo glaive
pour une noble cause ct à teindre
de leur sang le sol fécondé par
leurs sueurs.

Pontoallce  s'approcha  rapide-
ment ; absorbé par son labeur, le
comto n'entendit point vonir le
jeune homme ; mais, quand celui-oi
lui tendit la main, le visage ao Ker-
glas s'éclaira.
— Vousici ! s'écris le gentilhom-

me de la charrue.
—M ri-môme, &époudit Pontcal-

leo ; j'ai besoin de vous parler sans
retard.
—De chotcs graves ?
—Fort graves.
—L'entretien sora long ?
—Jele crois, répondit Pontoal-

lec.
—Eh bien ; monami, Tépliqua le

comte de lerglas, ma besogne
n'étant nullement pressée, jo vais, si
vous le voulez bien, la remettre à
demain et rentrer “ Merlin ot Ar-
thar, ‘ et nous aurons tout le temps
de causer à la maison.
—Comme vous voudrez,

marqu's.
—À moins cependant que la pré-

sence de Gégofs ne vous gène?
—Non,repartit vivement Ponteal

lec, au contraire; nul ne peut eavoir,

dit le

Manufacturer's Life & Accident Company
Fresident : Le tres honorable SirJohn À, Macdonald, P. U., 6. CB,

{ Plus de Troismillions
$3,000,000.00

Depôt complet entre lex mains du gouvernement d'Ottawa.
 

LA MANUFACTURIERE offre des ;œranties indiscut «bles, et le nomt re considerably le sas rianes
atttonnair 8 assnre le reglement luitpédiat oa toutes see obligations.

ar acte du Parlement tédéral, qui assure à 4 <
pour count due profits aux ASSUR
SEMENT dans chaque Police.

amatite sue toe lies plans d assurance counus, et gle ofire plusieurs plans

PLAN DE PRIMES REMBOURSABLES, vis‘emu magnifique Jd'apres icquel tou’cs les iio
tembolireres avec fo 13ontant de Lu pol ve.

LA VIEILLESSE :—Trait partict Lier de la lilieru ft6 de la conueynie, l'ussure pont retirer
ao police wudsited qu'il atéeiot l'ixode suixante-citnaus.

 
POLICES COMBINEES SUR LA VIE ETC( INTRE LES ACCIDENTS AUX

TAUX LES PLUS REDUITS

AGENTS DEMANDES

! . .
soin d'un autre concours pour l’œu-

  ample ceinture de laine bleueeer-
rait ses fiance et laissait voir un

a =

| d'ailleurs, si nous n'aurons pas be-

| CAPITAL

File eat tuullemets la seute come
eines ney té,

is. Ceite large pro.

Fabricants de Clous et de Moulanges
et Marchands de Fer

GROS ET DETAIL

vre, rue commerciale, Lévis. Les pom. | Matérinux de constraction, de steamers et do cliemins de fer,

PTsTAPIS PRELARTS TAPIS

| Les plus belles chaudierus et les plus beaux barils

poi re

BEAUDET LEFAIVRE & GARNEAU

RESERVEZ VOSCOMMANDES 1 ©
——A LA MAISOWN—-—

DUPUIS
PourBiscuits, Sucreries, Chocolats, etc.

ey . Qui est la seule de ce zenro ayant un avaurtiment suasi complet et dont
Le pulerinage annuel des parvissiens ; l'IMPORTATION et les NOUVEAUTES sont de beaucoup plus considérables

 

 

MARCHANDISES RECUES TOUS ES JOURS

 
- PPE MASSON,
PRNEEEpy? DE QUÉBEC,À

vre que nous allons entreprendre.
Kersglas prit doucement la covne

de “ Merline, " et lui parlant avec
une douceur aflectueure, COmMo Un
maitre reconnaissant los services de
son humblo esclave, il fit tourner
l'attelage et le chemin de sa domeu-
re.
La maison do Korglas, qui, dopuis

près de cent ans, avait perdu sa dé-
nomination primitive de chateau,
gardait encore dos traces visibles de
sa splendeur passée. Une des tours
croulait lentemet,Spaisiblement, sans |
qu’on songeit & l'etayor ct à rampla-
cer ses pierres branlantes; les arbus-
tes croissaint sur les monceaux de:

 
débris, ot le lierre, so drapantautour| tendant quo j'ai
des murailles, jetait un voile sur les
tristesses de cette dégradation. La
aeconde tour portait encore uno cou-
ronne à peu près intaute; les cré-
neaux manquants étaient remplacés ©
par des bouquets de violiers sauva-
ges, dont lo vent secouait les par-
fume pénétrants. Lo corps de logis,
dontla toiture d'ardoiges ne subsis-
tait plus depuis de longues années,
était couvert de chaumse et bordé de
grandes joubarbes grises et vertes
qui lui formaient un ccrdon d'ème-
raudea, Le double person à six mar-
ches tournantes ne possédait plus sa
gifle do fèr; des prunelliars, grandis
au fond d’une corbulle placée dans
le dami-cercle dessiné psr le perrun,
dépasssient les marches digjointes et
leur formaient un pittoresque garde-
fou. Le rez-de-chaussée seul p'rais-
sait devoir être habité,car les <ro -
sées du premier étage manquaeut
de vitres, ot de temps en temps on

 

 y voyait entrer des bandes d'oiseaux

>

|
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ATLANT AU NORD
6.35 À. M rutxte pour la Rivière-&Train ,

‘rierre, tous les joues 5 arrliantfà mi-
db

Tapresa direct pour la fonction
8,00 À. M. Custiord LavBt Jean, tous ies J0urs

y arrivant A 6-16 p
. Express local, tous les jours peur

5.30 P. M st Hasmand varcivant a 7.15 pu

ALLANT AU SUD
Wi. H*préte local tous ‘es jours de St

Kayuioud pour Québec, artivant à
Boo 8. De.

Mixte fe 16 Mivière-à-Pierre
M; vaslesjours pour Québec y arrivant »

9.90 P. M enressdirect, deta jon-tian Chauve° - MT les jours, ainsi quele Di.
Mion J ls sawnedi, pous

1

6.50. À.

2.30 P.

    
ruanche, ma ea
uebec y asrivau atm
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on pleino lumière dans ls cadre de
cLêno noir,

Elle pouvait avoir dix-buit aus.
Son custumo ressemblait presqau

à celui d’une paysanne.
Sa jupe de toile à plis droits tora-

buit jusqu'à ees pieds, un corsage

te, dé viree simplement d'une imago
du Christ.

568 armes do wutes soites pou-
daient anx pannexux de chéne, tra-
vaillés «vec soin, étalant leur co-
quille ajourée, lours lames bloud-
tres, leurs précieuses dumasquine
rios,

familliers qui, rans nul doute, y ba-
‘issaiunt lours nids ot y 'ovaient leur
couvée.
À droi © de 1a maison, una éta‘lo,

menngéo dans uno portion des com
muns disputéo à la ruine, servait à
loger Merlin et Brutus, les deux

trois

 

bœufroux, uno vache tigrée,
chèvres ot quelques moutous, puis
un cheval déjà vieux que l'un atte.
lait parfois n la charretto lorsque
M.de Kerglas ou sa fillo so rendaiont
à la ville,
Quand le gentilhomme-laboureur

se trouva eu face do ia maison, il dit
au marquis de Pontoallec .

—Entrez, mou ami ; Genofa vous
fera lee honneurs du logis, en al-

e dételé mes bœuf.
Kergize prit le chemin do l’écu-

rie, tandis que Pontcalleu rogardait
sans les voir les prunelliers entou-
vautl'escalier do granit bleu.

Une sorte d'hésitation timido se
trahissait dans son regard.

Lui qui deux heures auparavant,
se sentait ploin de courage ot d’ar-
dour, pargissait maintenant sairi
d’un trouble étrange.

IN dut faire un effort pour obéir à
son vieil ami, et, montant lentement
le perron, il se trouva sur le seuil
de ia porte surmontéde l'écusson
des Kerglas.

Cette porte s'ouvrait sur une vcs-
te pièce doublement ennichie par
loa boiserics de chéne qui recon-
vraient les murailles, et parle pla-
fond à larges poutres dont Jes cou-
leurs s'eñagaient sous les couches de
famée.

Une cheinée de pierre accolée
de grandes fig" ves [armées de pied
en cap eupportai nne tablette étraj-\vrit.et une jeune fille ne détacha

Les unes provenaient d'Oriont:
leur forme recourLée tiahissait Jour
ovigioe ; un Kerslas les avait rap-
portées de Palostino.

hun vinhlement  ébré.
chéos, sltemunent tes choos du for
dans des méiées où l'on
Corps à corpu,

les mussues herissées de pointes
de ter, des dagues courles, des poi-
gnards aflilés, se môlnient daus un
pittoresque désordre à côté de
grandes lances et de lourds épieux,

Aucune autro décoration dans
cette sulle , au milieu, Une grande
table do cheno cntourée do Lancs;
lo long des murs, quelques sièves à
haut dossier ; dans l'outoncoment
des fenêtres, dont il semblait qu'on
eût fait un retrait, ç@ Lrouvaient un
rouet, un livre d'heures, un bouquet
de roses.

Au moment où Pontcallec péné-
tra dans ls ea lie, ua rayon de soleil

nt à travers les vitres losan-
gtrées éclaira joyeusement lo bouquet
fraichemont cueilli, les gaufrures
d'or du vienx livre, puis, descen-
dant sur le sul, il illumina une lan-

blanches. Pontcalles n'avait pas encore eu
le temps de se demander ail était
seul, quand la porte du fond s’ou-

so battait! _

montant emprisonnait sa taille, et
sès muins sorta:ent do manches ass
sez largement ouvertes,

(4 continuer)

 

GRAND BAZAR
EN FAVEUR DE

L'EGLISE DE STE PETRONILLE
Soue la yatronage dissizgué de Son Honneur

le Lieutenant-goureraeur de ie

l’rovinos de Québec
 

Lesperaonnes dévonées au culte de Ste Philomène
ont vu Aveo bonhsut I'églle de Ste Pétronille de.
venir de plus ei slits un sanctosirs privilégié de
1illustre Wauwatuige, par sui'e de bombreusts
faveurs obtenues au moyen deifhufierfele lampe
qu'on y ontrationt jour of nuit devant le reliques
© la statue.
l'revte par lev vives rollicitations Geplusiqure

d'entre dfles, nous nous sommes dét.rminé à prépr
ver, vous Ja protection de
Ia Licnvelllants permission de Son

cette
per

dinal Taschereau, archer:
Laxar, en favour de cette dg'les, Bivte en 1871, 08
do..t l'intérient n'est pas escore term'né, faute de
rewources auffisantes,

C:> bazar commeucera je 11 JUILLET. 
de d’atomes et s'étala sur les dalles!

Momiames Chs. Lançelier, M. P., L. G.Deajardise,
M. Pet Gas. Colfer, a5 Québec, en sons les
demasdincetrices.
Nous rec. veoms avec teceunalisanes les dous Le
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fr LoodStanley fora sa promidre visite
* Torontopendantl'exposition industrielle.

i Lo . ——

Le ministre de Îa milice 8 autorisé le

résuvestare du champ detir de Is garni-
son de Toronto,

Le surplus du revenu en France, pour

les pretuiers six mois de l'année, n'élè-

#-; Sent à 28,000,000 de france.
+

—>e

Le rapport de cette semaine montre

qu’à la présente date le Trésor des

Etats-Unis contient $710,409,510.

 

Le poète américain bien connu, ie

Rév. John Cavarly Middleton, est dé-

cédé & New-York.

r
t
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e
e
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C'est aujourd’hui qu'a lieu la mise en

pomination des candidats pourl'élection

d'un député provincial et d'un député

fédéral dans le comté de Nicolet.

 

L'archovêque Fabre doit se rendre à

Rome à la fin d'août, afin de rendre

eompte de son administration du diccèse

do Montréal,

if

A la Chambre des Communes, & Lon-

dres, on a rejeté une résolution en fa-

veur du paiement d’une indemnité aux

députés.

Po
ae

Le grand duc FPlamimi a dit que sa

présence à Berlin était une preuve que

J'ampereur Guillaume était l’ami de la
Russie et désirait faire une alliance avec

cette contrée.

 

Des nouvelles du Japon, mandant ue

le steamer **Egoria” va faite des explo:
rations pourla pose d'un câble sous-marin

entre l'Australie et la Colombie Anglaise.
Ces explorations ne seront pas terminées

avanttrois ans.

pr

Près de 12,000 imunigrante sont arrivés
à Halifax dans les premiers six muis de
cette année. C'est 2,000 de plus qu'il

n'eat arrivé d'immigrants dans toute l'an-

née dernière. Les immigrants, cette an-

née, sont de lu meilleure classe.
mr

M. V. de Marolles, rédacteur en che

de ln Corporation, organe des cercles ca-
tholiques d'ouvriers, vient d'être élevé

par Notre Saint Père le Pape à la digni-
té de commandeur de l'Ordre pontitieal

de St. Grégoire le Grand.

sm

Des Irlandais catholiques ont attaqué,

bier matin, à Manchester, Ang, une

processien d'urangistes se rendant à l'é-

glise. Les haches, les couteaux, etc., ont

joué dans la mêlée. La police à a; aisé

bes désordres. Nombre de personnes ont
été blessées et transportées à l’hopital,

meee

Le Post de Londres, prédit la réélec-
tinn de M. Cleveland. 1) prédit que son

secondterme sers signalé par une révo-
lution dans le système fiscal qui aura

une portée importante sur le commerce

Européen aussi bien que sur le commerce

américain.

—

———0

Les élections générales n Manitoba
euront lieu demain.

11 y a déjà dix députés libéraux d'élus

par acclamation et pas un seul conserva-

teur.
Ilest certain que le gouvernement

Greenway va remporter un succès
éLorme.

CONSEIL LECISLATIF

(Séance du y juillet)

A trois heures un’quart le président
rend le fauteuil.
‘hon, M. de Boucherville dit qu'à la page

14 du rapport de la commission des asiles
on voit que le coût moyen de lu pension
de chaque aliéné est de $123 par an dans
In rovince de Québec. Le rappert de
1887 pour Ontario indique que le cuût
moyen a été de $131, mais dans cet es-
timé on ne prend pas en considération
la valeur de la propriété. Si on prend
par exemple 'Asile do St-Jean de Dieu
un voit que la valeur de cet asile est de
$1,000,000. En calculant l'intérêt à 5°,
on arrive à un intérêt de $5000. De plus
vu la longueur de nos hivers, le chauffage
coûte plus cherici.
M. de Boucherville cite nombre de

chifres et conclut en disant qu’il ne veut
pas discuter le rappert maintenant mais
que tout même de il désire avertir le gou-
vernement que s'il prend les asiles sous
tes charges la persion qu'il aura à payer
pour chaque aliéné s’éluvera à au moins

80 par an.
Le bill intitulé : ** Acte concernant les

beurreries et los fromagerier, ” est retiré
car, dit l'hon, M. Garneau, c’est une me-
sure qui demande plus d'étude qu'on a
eu de temps à lui consacrer.
La chambre se forme ensuite en comi-

té gfnémal afinde prendre en considéra-
tion le bill intitglé: ** Acte pour amen-
der le code municipal, *

Après une courte discussion ls prise
en conaidération de ce bill est remise à
aujourd'hui.

bill concernant les étudiants qui
ont pris part à l'expédition du Nord-
Ouest est lu une troisième fois et adopté
de même que celui autorisant DM. Félix
Laroche à exercer la profession médicale.
La chambre se forme ensuite en comi-

té général aur le bill présenté par l'hon.
M. Prévost et concernant l'exemption de
saisie aur certains effet.
Le cuumité décide de rendre insaisissa-

blesles moulins à coudre appartenant à
des personnesà qui ils servent de gagne
pain. Pas plus d'un quart des gages
ee ouvrises sors paisizable, mais

oo position de oi n'aura
d'effetretroactif. Il est aussi entendudue
Ia saisie sera tenants, c'est-à-dire qu'’ad-
venant le cas où il n'y aurait de sa
nike6chu, le patron sera forcé derete-
whrpour le bénéfice du créancierle quart

tjer, un amendement Poule

- dtcnlaire de son em .
* -_ tt proposition de

saisie deux chevaux est adopté. Par oet
amendement il ressurd clairement qu'à
l'avenir il n'y aura que les chevenz em-
ployéaqeu labour des champs qui seront
exempte de saisie,
Ces amendements sont lus une secon-

de fois et La troisième lecture est remise
à sejourdbui,

L'hon. M. Garneau déclare qu'il y e
es enteate dansl'autre chambre et qu'il
a'été.antenduqueles chambres s’ajourne-
rontjeudi prochain si fuire se peut.
.Unm © venant de l’Assemblée lé-

gialative eat lu, mposssee ue les bills E.
- Lu 6$-N. Cpneeil Législatif ont été

adoptés saus amendements.
. À six houres un quart le conseil w'a-
ourne après avoir entendu le première
ecture de plusieurs bills venant de I'As-
semblée législative.
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Boulangeràla tribune
Dissolution et révision

Le Dr MacKensie, Ce qu'il dit de
GuillaumeII

 

Les intrigues allemandes

Paris, 10 juillet.—Le général Doulan-
ger à prononcé, dans un banquet donné
à Rennes, un discours dans lequel il a
vivement attaqué la chambre des dépu-
tés à raison de la futilité de ses travaux.
Le général Boulanger a dit: ‘Il est
temps d’en finir avec feette chambre
et avec cette constitution sinistre,
grande voix du peuple doit so faire en-
tendre aux élections. La nation doit dé-
clarer sa volonté, Levons-nous et dé-
fendons la République. Que les mots
*Dissulution et revision ’ acient désor-
mais notre seul devise. Que ce moit-ia
notre seul cri de ralliement, et puisse-t-
il nous pormettre d'atteindre le but.”

Le regime des passeports

Paris, 10 juillet. —Le Gaulois dit que
des envoyés du gouvernement ont quitté
Berlin pour se rendre à Strasbourg et à
Paris où ils vont porter au gouverneur
de l'Alsace-Lorraine et à l'ambassadeur
d'Allemagne des instructions rigoureuses
au sujet des passeports.

Les sauterelles en Algerie

Paris. 10 juillst.—Lo Figaro expose
dans une sulle spéciale des apécimens de
l'œuvre de destruction des sauterelles en
Algérie. Un y voit quatre épis de mais
coupés à différentes heures du jour.
avant, pendant et après le passage des
criquets. Un a ouvert des souscriptions
dans toute la France pour secourir les
malheureux Arabes. Des fêtes de cha-
rité et des concerts aont organisés par-
tout. Un journal illustré auquel les
rincipaux écrivains et artistes contri-

buent se vend au bénétice de l'œuvre.

La sœur du gendre

Parie, 10 juillet.—Tandis que l’ex-
président Grévy ot sa famille se prépa-
rent à partir tranquillement pour Mont-
sous-Vuudrey, Mme Pelouse vu être ex-
pulsée légalement de son château de
Cbenonceaux. Les uns disent gue la
swtu' de M. Wilson doit sa ruine à une
prodigalité inouïe tandis que d'autres
prétendent qu'elle à été une victime plu-
tôt qu'autre chôse.
La fête qu’elle dunna pour assurer

l'élection de aoû frère comme député lui
cotta plus d'un million de francs. Lors-
w’elle partit pour I'Inde elle laissa au

hâteau quarante domestiques et dix-
huit chevaux.
Mme Pelouze montre maintenant la

môme apathie que son frère lurs de son
récent prucés. Elle a fait la fortune de
son frère eu sacrifian pour lui sa fortune
ot sa position et il serait naturel que
l'ex-président Girévy portit secours à
celle qui a tout fait pour son gendre.

Une entrevue avec le docteur
Mackenzie

Edimbourg, 10 juillet. — Dans une
entrevue avec Je correspondant du
Scotsman à Venise le docteur Mackenzie
à nié avoir avoué, commel'a prétendu le
journal hollandais Duqblad, que la nature
cancéreuse de lu maladie de l’empereur
Frédéric avait été zachée par lui atin
d'empêcher l'établissement d’une ré-
gence. .
Le currespondant a demandé ensuite

au docteur si les allégationsdes journaux
italiers qui disent que l'empereur Ciuil-
Jaume est «tteint d'une sualadie incura-
ble sont vraies. M. Mackenzie a répondu
quela plupart des informations publiées
par la presse italienne étaient exagérées
mais qu'il était certain que l'empereur
actuel souffrait d'un mal d'oreille qui
n’est pas sans danger, quoique beaucoup
de personnes atteintes de la méme affec-
tion aient vécu jusqu'à un âge avancé.
L'empereur Guillaume, a ajouté le doc-
teur, soutire aussi depuis sa naissance
d'une paralysie du bras qui n empêché
son corps de se développer et de grandir.
La paralysie a légèrement raccourci son
bras dontil peut cependant se servir.

Paris, 10 juillet. — Le docteur Mac-
kenzie a dit ic’, au cours d’une entrevue,
qu’il avait quitté Berlin avec plaisir
parce que tous ses mouvements étaient
sorveillés par Is police. ** L'impératrice
Victoria, a-t-il ajouté, a étégentourée
d'espions après la murt de l empereur
Frédéric. Ou m'a tenu enfermé à Pots-
dam pendant plusieurs heures, La con-
duite de l'empereur Guillaume est tout à
fait étrange. Je crois que son mal d’o-
reille lui à attaqué le cerveau. Il n'est
pas vrai que la reine Victoria ait empor-
té les mémoires do l'empereur Frédéric.
Celui qui les a produira ane profonde
sensation lorsqu'il les publiera.”

Levoyage de l'empereur Guil-
laume

Berlin, 10 juillet—Quatre croiseurs et
quatorze torpilleurs accompagneront ‘les
cuirassés qui doivent escorter le yachtde
l'empereur Guillaume. de Kiel à Saint
Pétersbourg. Le prince Henri aura le
commandement suprême, de la flotte.
Ceci fait prévoir des changements ro-
chains dans Jes commandements de la
marine.

Le 14 juillet
- Pagis, 10 juille fdte nationale du
Yespiet porâ célébrée ici comme d'habi
tad. Le projet du banquet au JChamp-
de-Mars est définitivement adopté.
président Camnot assistera au banquet.
A lÿ table qu'il présidera viendront s'as-
aeoir les ministres, le gouverneur mili.
taire, les ofliciers de hauts commande-
ments, le directeur de l'exposition et
d'aatres notabilités parmi lesquelles des
sénateurs et des maires. Les délégués de
1a provinceseront placés, suivant leur
rang, à d’autres tables.

Les intrigues allemandes
10 juillet—L'Angleterrs a : cette

« phetio ée le loi quimet à l'abri dele-

Toe

 

  

| flasames, mais pas

a.

    
alliance de paix et cela au moyen déde
naces luidonnant à entendre la
Ruésls serait enco
possessié:
re, l'Ang'otocre ne s'est pas Inissé émou-
voir et elle conserve son attituda de nèu-
tralité et d'indifférence. Ceci explique en
partie Fhoutiliedqu'on profeme > alin
pour les Anglais, surtout depuis l'avene-
ment au trône de Guillaume IL TI faut
maintenant beaucoup de courage pour
dire un mot à Berlin en faveur du dé-
funt empereur Frédéric, de l'impératrice
dousirière Victoria et des docteurs Mac-
kenzie ot Howell,
La France ne semble pas se douter de

l'importance des intrigues du ptince de
Bismark pour l’obligor à désarmer oy à
combattre, Avant un an la France se
trouvera en présence des sommations
que lui adressera l'Allemagne daus ce
sens. ’
La situation est Eelle à la frontière

qu’un incident peut être provoqué à
chaque instant. prince de Bismark ne
choisica pes un prétexte aussi trivisi
pourdéclarer la guerre, mais il aura le
choix d'exagérer les faits pour deman-
der ensuite à Iv France de consentir à un
désarmement.

L'empereur Guillaume IL et les
journaux de Paris

Paris, 10 juillet.—Plusieurs journaux
illustrés de création récente contiennent
des caricatures de l'empereur d'Allema-
gne. Daus l'une d'elles Guillaume IL est
monté sur un cheval que le princede
Bismark tire par la bride. L'oreille
gauche du nouvel empereur a ls forme
d'un amas de champignons de couche et
lo bras gauche se termine par un moi-
gnon à crochet.

Les travaux de l'exposition a
Paris

Paris, 10 juillet. — Les travaux de l'ex-
position de 1889 avancent rapidement.
M. Pierre Legrand est d'avis que cette
grande fête internationale dépassera
toutes les prévisions. La tour Eiffel est
achevée jusqu'au tiers de en hauteur et
le célèbre ingénieur a célébré ce premier
succes on offrant un diner en plein air à
la presse parisienne. Ce diner a été
servi par la maison Chevet sur la pre-
miére plateforme de la tour qui est à
cent qu nze metres du sul et où seront
installéa quatre restaurants pendantl’ex-
position. Toutes les personnes présentes
ont udmiré le punorama féerique que
l’on découvre d'un puint ai élevé.

Incendie

Montrésl, 10 juillet—Quelques minu-
tes avant cing heures ce matin, le feu se
déclara dans la boutique de boulangerie
de M, Edward Pole. Tout le bloc qui
était en briques fut consumé. De l'autre
côté de la rue se trouvait une étable
dans laquelle étaient quatre bons che-
vaux, et unegrande quantité de foin.
Tout u été consurné et les chevaux n’ont
pu être sauvés. :
Le feu s'est ensuite communiqué à la

manufacture de voiture de M. Ledoux.La
famille Gilsons «ui habitait au haut du
magasin de thé d> M. Polo s’est sauvée
avec difficulté.
Un jeune lumme de cette fainiile s'est

brûlé sérieusement les mains. Les pom-
piers travaillèrent avec énergie. La mu-
nufacture de voitures de M. Leduc, une
bâtisse en Lriques à trois étages, à aussi
été incendiée ; pertes £10,000, Les dom-
mages se cl'ffrent à au-dessus de
£30,000.
Sam

NOUVELLES LOCALES

PERSONNEL

M. lI. LeBoutiller, du Bassin de
Gaspé est encette ville.

Sir A. P. Caron est parti hier après-
midi peur St Thomas de Montmagny
pourfaire l'inspection du cazap.

MIEUX

L'hon. M. Bresse continue & prendre
un mieux sensible.

UNE RECOMPENSE

Le gouvernement offre une récompen”
se de 2400 à celui qui arrêtera Morrisson
qui s tué l'huissier Wessen, au Lac Mé.
gantic le 28 juin dernier.
On croit que le meurtrier n quitté le

pays.

UN PRECOCE NAVICATEUR

Ces jours derniers le gardien de paix
Cliarles Simard, et un do ses amis nom-
mé Jvseph (Gagné, revenaient en chalou-
© do l'iled'Orléans, par ane furte brise,
oraqu’ils passèrent près;d’une petite em-
barcation dans laquelle un enfant de
huit ans s’efforçait de lutter contre les
flots à l’aide d'avirons.
Le précoce navigateur n'en pouvait

plus, et comme il ae trouvait à peu près
entre Beauport et St. Joseph de Lévis,
il eat bien certain queles forcel'auraient
abandonné complètement avant d'arriver
au poit et qu’il aurait péri,À n'eut ren-
cuntré quelqu'on.
Les suuveteur ont recuilli I' nant, qui

à dit se nommer Langlois ct demenre a
Lévis, et ont remorqué son en barcation à
Québec, puis ils l’ont renvoyé chez ses
parents.

MIRACLE

Un éclatant miracle s’est produit di-
manche au ranctuaire de la Bonne Ste
Anne. Une petite lille de St Sauveur,
âgée de 12 ou 13, ans ne pouvait, depuis
longtemps, faire usage de ses jambes, et
seservait de deux béquilles pour mar-
cher.
La jeune fille a été complètement. gué-

rie et a laitsS nes béquilles dans le sanc-
tuaire de au Protectrice.

SUICIDE ?

—Le 2) de juin, Albert Blossom,
fermieér, de Compton, ig6 d'une quaran.
taine d'années, s'est suicidé pendant que
la famille était i souper. Mme Blossom
voyant «qu’il retardait à venir souper, en-
voya une jeune fille pour le chercher,
elle le trouva pendu dans la grange. Le

-| défunt souffrait de rraux ae tète depuis
longtemps. Le verdict à été : causé par
l'aliénation mentale.

LANCEMENT

Jeudi prochain, à 2 h. p. m., au chà-
teau d'eau, Jeune: Lorette, aura lieu le
lancement d'un charmant petit bateau à
vapeur, Ia propriété de M. Michel Boi-
vin.

Il sera nommé ‘‘ St Charles. ” Le pu-
Llic est invité a prendre part aux amu-
sements divers préparés pour la circons-
sonatance. :

+ COMMENCEMENT D'INGENDIE

À onze heures quarante les pompiers
ont été appelés rue St-Patrice. Il e'agis-
sait d’un commencement d'incendie qui
n'était d’éclaré dans une maison apparte-
nant aux héritiers de M. Peter White.

L'origine du feu est die à des. flamè-
ches qui, tombant d’une cheminée voi-
sine ont mis le feu à la couverture de
barbeaux.

… Les pompiers eurent bientôt raison des

de partie dé la toiture nie étédé.grande e de toiture ait . | Lotidres, ,
46 invitée à ce joindre à la soi-disant

“

uragée à attaques ee ;
ne d'Orient. Jusqu'à cette’ hous} $08 pod

thy ve rT : et"
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LA JUSTICE.
—; : a “os mw « . ’ - . G _

«Un indigide dg Montréal — ilset
fou'—s lancé une

À du O, P. R:, hier soir. TI
à été arrété ot sers oxpé à Montréal,
le Recorder étant d'avis que nous avons

  

assez d'idiote àQuébse.Son Honceur Da
pas précisé.

COUR DE POLICE

Un nommé Joseph Podosto, accusé
d'assaut sur J. B. , tous deux de
St, Sauveur, est condamné à $1 d'amen-
de etlos frais.
Un nommé Victor Turcotte, un jeune

homme qui arrive du pénitencier. » été
arrêté hier sous l'acousation d’avoir poi-
gnardé les nommés Piecre Audetts, Al-
fred et François Tellier. Cette bagarre à
oulieu dans le bois Bijou-sinai que nous le
disons dans notre première édition. L'en-
quête commencée ce matis, devant Son
onteur le juge Chauveau n'est conti-

nuée cet après-midi.
Jos. Drolet est coïdamné à 875 et les

frais pour vente de buissons sans licence.

DEMAIN SOIR
Les amateurs de bonne musique ap-

prendront avec plaisir que demain soir
es fanfares réunies du ième et du Bième
bataillon se feront entendre sur la
terrasao Frontenac. Malgré le peu de
jours que M. Jos. Vézina a eu a aa dis-
position afin de faire repéter les deux
fanfsres nous ne doutons pas du succès
de ce concert en plein air, la réputation
de M. Vézina, qui Wb- prodigue saus pro-
fit aucun, nous permet de l'uffirmer.
A propos : quand aurons-nousle plai-

sir d'annoncer que les centaines de jeu-
nes gens qui tous les soirs où il y à m°-
sique encumbrentla terrusse. sont entrés
dans le mouvemen , en avuscrivant tel
qu'ils pouraientle rutre ?

ACCIDENTS
Hier avir, M. Armand Robitaille, for-

porn partit on voiture de chez lui, pour
e Cap-Rouge.
Rendu à Ste Foye, il ze sentit tout à

coup pris d'un étourdissement et tomba
de sa voiture, dont une des roues lui
passa sur la figure, lui infligeant de sé-
rieuses blessures.
On s'empressa autour du Llessé qui

avait perdu connaissance. Les premiers
soins lui ayant été donnés, il fut trans-
porté chez lui. T1 est beaucoup mieux ce
matin.
M. Robitaille n été relevé sans cons

naissance et on à mandé le Dr Boulet en
toute hâte. -
M. l'abbé Godin, de la cure de Saint-

Jean-Baptiste, à aussi été appelé auprès
du mialade.

Un petit garçon, nommé Davis Burns,
âgé de 6 ans, demeurant chez son père,
No. 23 Elmen Ave, Montréal, disparu de
chez lui depuis samodi dernier, à été
trouvé mort hier matin, enterré dans nn
banc de sable près de chez lui. 11 parai-
trait que le petit malheureux s'était amu-
sé à jouer avec de petits compagnons sur
un banc de sable Lorsqu'il se produisit un
ébranlement qui, I'enterra vivant. Les
parents 'ont cherché pendant toute la
journée de dimanche et n'ont trouvé le
corps qu’hier matin,

LA BATTERIE “B" AU CAMP

Ce tatin, à dix heures et demie, les
deux divisions de droite de la batterie B,
c'est-à-dire la division droite de l'artille-
rie de place et Ja division droite de l'ar-
tillerie de campagne, se sont mises en
route pour le camp des ingénieurs, sur
les hauteurs de St. Joseph de Lévis.
La demie batterie d'artillerie de cain-

pagne est nous le commandement du ca-
pitaine Farley, et les artilleurs de place
sont commandés par le lieutenant Oscar
Pelletier. :
Ces deux détachements passeront trois

semuines au camp et ils seront ensuite
remplacés par les deux divisions de gau-
che.
La musique du régiment est allée re-

conduire lu détachement jusqu’au camp.
Les hommes, les buftleteries, les canons
et les chevaux étaient d'une propreté re-
marquable, car à la batterie b on tient à
conserver la réputation enviable dont ce
corps à toujours joui.
Depuis que ce qui précède a été écrit

nous apprenons que les deux divisions
ne se sont psa rendus à temps et qu'elles
ont dues attendre le bateau de deux heu-
res trente.
La musique de la batterie restera à

Lévis tant que le camp ne sera pas levé.

POUR LE LABRADOR

Ut, parti d'excuzsionnistes venant de
Montréal, Québec, Fraserville et Lévie,
est parti ce matin à bord du yacht à va-
pour Véga en route pour le Labrador.
Les excursionnistes sont au nombre de
vingt et un, dont cinq dames.

LES IMMIGRANTS

Huit cents immigrants sont arrivés
hier l'après-midi à Québec et se sont en-
suite mis en route pour le Nord-Ouest.
Parmi ces immigrants on comptait pas
moins de </00 irlandais, le reste étant
composé de norvégiens, d'écossais et d'an-
glais.

INCENDIE À LEVIS

Co matin. à huit heures, le fen s’est
déclaré dans une maison sise sur les hau-
teurs de Lévie, en arrière du village
Bienville, Cette maison était la propriété
de MM. Julien Chabot et D. C. Thom-
son et était occupée par un fermier fran-
çais et sa famille.

Les pompiers de Lévis sont accourus,
mais vu la grande distance qui sépare le
poste du lieu de l'incendie, 11s aont arri-
vés trop tard et n'ont pu empêcher que
la maison ne ffit complètement détruite.

Les pertessont en partie couvertes par
des assurances. .

VIVANT DANS SON CZRCUEIL

16 ans, de Nassau, pris de Troy, (New-
Port), a été prise, vendredi dernier, 29
juin, de la diphthérie et dimanche, elle
est tombée dans un tel état de léthargie
ue tout le mondel'a crue niorte. Le mé-

decin qui la aoïguait a été lui-même
trompé par les fauases apparences de la
mort ot à signé le certificat de déces. Le
jour et l'heure de l'enterrement ont été
fixés ; den depêches unt été envoyées
aux parents et amiset un entrepreneur
de pompe rfunébres à été chargé de pré-
parer lecorps, selon ia coutume améri-
caine, pour l'enterrer. Ur, la jeune fille
était déjà dans cercueil, lorsqu'elle a re
pris tout à coup à l'usago de sens et s'est
mise à parler à entrepreneur des pompes
funèbreset aux autres porsounes qui se
trouvaient autour d'elle. La jeune fille a
véou cncvre plusieurs heures et co n'est
que le lendemain matin qu’elle est
mârte rébllement,

|
; À SE ROMUALD

vent de partout, à l'heure qu’il eat, et
les gene se portent en foule pour les
entendre et jouir de leurs succès. Puis-
que le théâtre atant d’attrait, pourquoi
‘ne pas pnccurager nos oanadiens qui
souvent ¢n dro nos élo t à
félicitatiqus. pos 05 mos
On sait combien il est difficile de bien

tude on doit
Lpes rate de

i vot

 apporter. Aussi, il n'est
leuecès fair la soèneoù

seek HE 11 41 <.ty ‘ . -

le | pour transporter les Québecois qui dési-

Mademoiselle Vièle, une jeune fille «eo |

Des tipupes de comédiens nous we

jouer la (tragédie, et quelle somme d'é-.

se tiennent des acteurs novices”-Nous
sommes forofe de nousl'avouer à nous-
mêmes, ceci se rencontre très souvess au

C'est pourquoi lorsque nous voyons le
succèsrsle teavail et les eflurts
de nos compatriotes, nous nous empres-
sons de leur prodiguer les applaudisse-
ments qu'ils méritent. :
Nous avons été dans ce cas hier soir,

à St Romuald. Devant un auditoire nom-
breux et distingué, où l'on remarquait
les révérends MM. de la cure, le révé-
rend M, MR. Lagueux, etc, ainsi que |
des notabilités de Québec, do Lévis et
de St Romuald, le cercle le Cariilon a
donné Ja représentation d’unegrande
pièce tragique intitulée : Les Patures de
Paris, .
Le vapeur Lévis, qui avait été nolisé

raient assister à ce drame, ayant été forcé
de rut.rder quelque peu, certains passa-
gers ont cru voir là un sigue d'insuc-
cts.
Mais il n'en fut rien, et tout a bien

éusai, sous tous les rapports.
Le rideau fut levé a 9 heures et peu-

dant deux heures nous avons vu so suc-
céder rapidement des scènes du plus
grand tragique comme du plus beau cu-
mique. Aussi les applaudissements n’ont
pas été épargnés. .
Le cercle poisède certainement de

bons acteurs.
M. J. A. Roy, dans le rôle du capi-

taine Bernier a très bien réussi, de |
même que M. O. Vézina dans le rôle de
Tlanterose. M. R. Normaudin a qui fut
confié le soin de faire rire l'auditoire
s'est acquitté de sa tâche avec beaucoup
defacilité et de succès.
La musique et le chant ont été fort

goûtés.
M. L. N. Carrier de Québec, a eu les

honneurs du rappel en deux endroits |
différents.
Avant la fin de la soirée, M. J. A.

Roy, fit au nom du cercle un petit dis-
cours dans lequel il remercia tout ceux
qui avaient contribué au succès et à l’or-
ganisation de lu soirée.
A onze heures et 20 minutes le vapeur

Lécis quittait St-Romuald avec Jes me.
bres du cercle et les assistants venant da
Québec.
Nous espérons qu'avant longtemps,

nous aurons le plaisir de voir de nouveau .
les mémes acteurs sur lo théitre,

L'EMULSION PUTNNER

à déjà acquis une grande popularité comune remé ie
ur rhume, influeuza, cathatre et œuuladire scrufu-

sues, prostration nerveuse, cunégmption, débilité,
maladie de la gorge, du poumon et du cerveau.
L'Emulachi l'ultner & base d'huile de ture de sivrue
et d'hy pophosptute est faite aveu les Ingrédients les
plue purs et est trés savourer ne, #t peut ctre dis
Fée par les estorcats les plus délicats.

PROWN, BROTIHERS & Cie,
Cuimistes

Uatitax, N

EFUne quérison certaine pour les
hémorrhoïdes, en faisant uwouge de lun-
quant Evrelu, 25 cts,

Bague
de tou

EZ" Awncaux de mariage,
et anniaux (jones) et Bijouteries

les nuances et à tous prix,
 

 

MARTAGES

Ce matin, à l'Ange t'ardien, M. fa:
Huot, file, conduisait à l’autel Mile
Justine Tremblay.

Au Chiteau-Richer. M. Joa. Xavier
Rhéaume épousait MileCélma Huot, Ange
Gardien.
La bénédiction nuptislo a été donnée

par le Rév. M. Gauvin, curé de l'Ange
Gardien.

Les heureux couples sont part'a pour
voyages. ’ 1e

  

Academie de Musique

Deux soirees seulement

LUNDI =r MARDI
9 et 10 JUILLET
 

Treupa colossale de galte

 

40 Actrices les Plusaharasanteÿdu40

25 NOUVELLES FARCES 26
Grand m'onit de Boslanger. Réveil: du quartier

Latin. Le hijoux Stepli.nie Garotte. Soitée de
+ hateau l’arivien.
La Co.npagria de Comédie 1a plus complite quaait

encore visité la Puisssnce.
Frésentant le programme le plus variéetie plus

nonvean qui existe sous 13 soleil,

Aundiseir, 9 juillet
t

: La ’ameuse comécd'e tirée de LA MASTOTTE d'Ac-
«ran, intitulée : .

The Mash 1 Got

Mardi, 10 juillet
La representation Lurlesque «de

KOBINSON CRUSOE
Oule Dude,la Corneille et le singo
Admie lon :—S5, 80 et 76 cests
Sièges rérery -P, G1.0U. |
En sente chez ie caps. Tolinell,

V.L M, E-JSLM

 
 

Terre a vendre

KR MAGNIFIQUEterre au delà de3 arpeut®
de front sur SU de profondcufà § lieue en bas

«de d'église St Menri, côté vwi.ouest de Ia rivière
Etchmin av.@ rm iso, feu. @ , granges et remise.
Conditions sxviles, > Ate22r à

JEAN RUEL,
Se Henri

Comté Lévis,
10 jul. EJ sis maté Lévis

ROMANCENOUVELLE

BONSOIR, MONANGE

 

MELODIE POUR CHANT ET PIANO
PRIZ : 35 CENTS,

En vente chez

- A LAVIGNE,
Editeur de musique,

mpotateur de Pianos et
armoniums,

Pianoset Marmoniums

ArTHur LAVICNE
EDITEUR DE MUSIQUE

IMPORTATESK DE

 

dos célèbres m>rufactures de

Kranich & Bach,
Mason & Hamlin,

Lansdowne,
Wheeloch & Co,

Baus & Cie,
ete, ete., ete,

ORGUES HARMONIUMS DF
Mason & Bamlin,

Burdett,
Pcloubet,

arn & Cie,
etc, etc, cle,

Les fostruments ci<less:s sont vendus au prix
le PLUS BAS PUSSIBLE, ou à dus teeues de pais-
ment facies,
PIANOS et HARNONIUNS de seron’e maia à

1096s ou a vendre À prix scduits.  Piance accordés
et répniès avec sou et sand délai par d'hablies

adhe Ce NOUVELLE raçue toutes les semaines
d£u et deb btats Lois, chez

sIg A LANIGNE,
rape ES, eus de la Fabrique
 

25 Pour Cent
Pour finir là saison, nous vendrons

sans réserve la Lafunce de nos

CHAPEAUX EN PAILLE
pour Dames à une réduction de

Vingt-cinq pour cent
sur nos prix actuels. Nous invitons les
Dames à protiter de ce (GRAND ES.
COMPTE, et se choisir au plus tôt des
CHAPEAUX TRES NOUVEAUX

Ne pas oublier nos JERSEYS
NOIRS, tout luine, valaut $1.45 pour
CH ceuts.

I. 0. VILLENEUVE
183 RUE S1-JOSEPM.

 

 

Musique a tres bas prix
Nous vendons le choix de romances fran.

caises suivantes seulement 1D cts,
chaque dont les prix ordinaires
sont de 27 cts,, 80 cts, et 27 «ts.
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PA
OOF. LEMIEUX & OIR =

Ventn a l'encan de fondsde
banqueroute en epiceries

6, Cafe, ete., oto,

Par Oct LEMIEUX. & Ole,
Mercredi le 11 jutllet

A 2H. APREB-MIDI

Anssuyasin No, 89 rue St Jrsenh 8
tock, porle reisine du NARS1

de futence de L. Brunes

Nous avons requ instruntion da vetdre
à l'encau puur lo compte des créazcicra
au magasin ci-lisut n:ontionné une partie
de funds de commarce sn épicuries cons
sistant en Murinaden, Cafér, Empois,
Foudre à pâto, savon do toilette etc. oto
25 bciter de Lhé de divers rories. ’
10 hoicosde savon,
Cruclius de vinaigre S90 boites }

avec présent de 1 Ib, a2 lbaet a
d'auties adota.
Tout seru veudu ubsolument sans ré.

seive.
La vente commencera à 2 leuros p.m,

précises. ‘
Oct. LEMIEUX & Cia.

En7 juitlot.—3tj canteurs,

 

Meubles nouveauxtreselegants,
a bon marche, chez Oct,

Lemieux & Cie

Nous avons reçu une quantité considé.
rable de sets de chambre à coucher Le
plus nouveaux et des plus élésants, nous
dormant |assortiment le plus considéra-
e et le plus varié qui puisse se traDoctor qui; trouver

Nous avons comme spécialité les
ameublements de chambre à coucher :
et en considération du graud commerce
que l’on fuit dans cette branche d'affai-
res, nos prix sont tellement réduits que
l'on détie toute compétition.

L'on trouvers aussi à notre magaain
sets de salon de toute sorte, sideboards
(buffets) table à diner, chaises, bibliv-
thèques, ete, etc., etc.
Venez voir nos meubles et vous infor-

mer de nes prix qui sont de vingt-ciny
pour cent meillaur marché qu'ailleurs

No 250 rue et faubourg St Jean,
Québec.

UCT. LEMIEUX & CIE,

Encantevrs et marchands de meubles.
J. 1m.—4 juillet,

EAU ST - LEON ! !
Certificat de l'efficacite de cette

eau merve lleuse

 

 

La lettre qui sit parle par elle-wéme :
CHERS MESSIE

À lutter contre Cette maladie murtel'e, lu Die ep
teslement que j'étais privé de presque tou « Hoi |
ture mais surtout de viande. Avant enter u y.r
ler des diverses quérisons Cptrées »a- lrass-
Léon, je corameaçaia en preodre regulier ven.
deux ou tro'e verres par Jour agrée les re os, t
wa'ntauant, je mange tcut ce qui sie p'aitet)
d'une santé puririte. Oe résuitat, le Vartritu- a
l'eau £t Léon, le plus mervellleure des eaux tn: <-
rales. Je conseille Atous ceux qui sauffien: ue
quelqre indivposition de faire usuge of 1a: ab
Léon et Je auis sur qu'ila Seront guéris.

: LOUIS LAROSE,
Maltre-maçon

3: rue Artl'ierie, Quétire
Cette eats est en vente en gros et en détail par

MM. GINGRAS LANGLOIS & Cte

RS.- Durant tiols ens, joi en

 

Amour in Laviqueur
Aurore, par Célest A.Coutant
Eonsotr Vesman E #, Toati
Crépusaule C. Gounod
Chant National, QO Qutpis C. Lavigueur
Kloges des larues Schubert
FeursetP eure E. Aroand
Hyu.ne Nutivnate Hialn de St. Anvio
d'tgnore sun nou A. Adsnu
L'absetice Cali»te Lavallée
L'AintE est UN O'S) Ga rs
L'Adieu | “huoery
L'Amaur (st eatant ds Behera ts, Brat
Le borhete 68 l'atusue G. Nadeau
Lo chemin des simyuroux Elalo de 31, Aatin
Le Désir Belutert
L'Echo Schotrert
La ferme de Beauvoir G. Nadeau
L'orphelive Schumano
Onsciarmante F. 4. Prime
Pensez à moi Hach
Pss ça UffeuLach
Petite olscaux | ; Hacheces
Qasnd il coenise dans sa cervello CBentach
Keer, route tot
Rose, tie parie Und
St Antoine de l'atçue
Sérémude
Vivre loin de oct à LOUTS Totnes!

Vie de lo EF dex, Annie
Commazde) par la walle 1 contin extra par copie.

Rupes
A. Man

EB. des. Ana
Suutrert  

iancsde RS. WILT 1AM & SUN, OU, NEW }
Pia & Co, STANLEY & Le, , CIMBE |

Harmoruns W. DOMRI.TY & Co. et THOMAS
ORGAN Ca, otc, eto .

BERNARD & ALLAIRE,
Kditeurs de musique

57.79, RueSt-Jean
UUWBEC.

 

 

CHEMIN DE FER DE

Quebec etdu LacSt-Jean

Pour l'avantage des jiecsonnes n%i paisenties

mois d'été le lony de la ligne de ce chemin de fer
des billets de saison et à prix réduits veront emi
aux taux snivants entre Quebec at les etat.aus inch

quées plus bas,

. Trois 20 passepes
Comols rois slmplst

Patite Rivière... 300 00 209
Ancienne Lorette.
9 Ambroise... $90 900 240

Valcartier... ........ eco 1200 20)
St Oabriel.......... 650 1400 400
Ste Catherine... - ;
Lac 84 Tosa) 700 100 co
St Raymond... 800 200 8¢0

Rivière-à-Fierre... … oo 2:00 12 OU

En vente parà W.
ur la ville, No 32, rue St-Louis, et à la Gare du

is,
Unbillet de pasesge arafuit pour aller an Lec

St-Jean et retuur scra donné à un membre de cha
que famille qui passera l'été sur le rarcours de la
ligne de ce chemin de fer, ab qui achutera des hil.
lete d'e saincn, tels que mentionnée ci-heut, pour "1
montant onl sora déterminé en s'adressant à
ALEX. HARDY, agent général du Fret et dey Pas.
gers, No v2 rue St-Pierre, où l'on pourra aussi
voir une liste des maisons à louèr aux différentes
stations et Tes prix du loyer

J.G. STOTT.
15 fufitel, Sac. et Cérant

 

TancresT

e . } }

Bois a vendre
CONSISTANT EN

Pin,Epinette et Cedre!
Prepare on brut

. —AUSSI—

Dormants de cedre, bardeaux,
lattes, ete. etc.

aonrtehipquanivee, Sdé e of 5
© RCHER& Co.  . ; 2

‘

 . , Bi.ruèdela Fabrique.

- . À 14 2e. div et agi

Qaibes, 2) juin 1588.5. n €,

Stocking, agendde Lile's :

 

En face du Palais Cordinvice, Q 400
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J.A.Belanger

Manufacturer a la vapeur
d’Ouvrages en Marbre, eR

Granit et en Pierre

272, Bue ST-JOSEPH
ST.ROCH,QUEBEC

numents, Epitaphes et Entourages de

luts, ete, à aller visiter son aswrtiment

quicat io plus grond et le plus variéque

voaspuinsiez voiek Québec. .
M. Bélanger pnisédant tn outillage

t. denméliore,mv à lavapeur, pour taillef,

ivurner ob polie le granit, le ssacbre et Ta

tuire, manufa:tsic, son ouvrage

prixdéfiant tostelvoigét'tion

>
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